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RÉHABILITATION DES ÉCOLES TOUCHÉES PAR LES INTEMPÉRIES  

L'Etat a pris toutes les mesures 

Animant une confé-
rence de presse 
après avoir donné le 
coup d'envoi de l'an-
née scolaire 2024-
2025 à partir de 

l'école primaire Salah-Ould Aoudia 
dans la commune de Ben Aknoun 
(Alger), le ministre a précisé que le 
secteur était prêt à accueillir près 
de 12 millions d'élèves à travers le 
territoire national, assurant que 
l'Etat avait pris "toutes les me-
sures nécessaires pour réhabiliter 
les établissements éducatifs im-
pactés par les intempéries, notam-
ment dans la wilaya de Béchar". A 
cette occasion, M. Belaabed a 
évoqué "les principales nouveau-
tés de cette année scolaire, no-
tamment la révision des 
programmes éducatifs lancée 
conformément aux instructions du 
président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, ainsi que 
le travail du Conseil national des 
programmes". Il a fait savoir que 
cette révision "concerne principa-
lement le premier cycle de l'ensei-
gnement primaire (les première et 
deuxième années), expliquant que 
"l'enseignement de l'éducation 
scientifique et de l'éducation ci-
vique a été reporté à d'autres 
étapes de ce cycle, mais n'a pas 
été annulé". Il a également fait état 
de "la restructuration par le sec-
teur des matières et des horaires 
pour les première et deuxième an-
nées du cycle de l'enseignement 
primaire dans le cadre de la dé-
marche visant à alléger le pro-
gramme scolaire au profit des 
activités culturelles, sportives et ar-
tistiques, en vue de développer les 
aptitudes des élèves dans ces dis-
ciplines". Il s'agit, a-t-il dit, d'incul-
quer aux élèves les connaissances 
fondamentales, notamment lin-
guistiques et en mathématiques et 
les aptitudes manuelles, physiques 
et techniques, tout en renforçant 
l'enseignement des valeurs reli-
gieuses et morales. A ce titre, le 
ministre a rappelé que "le volume 
horaire des activités sportives et 
artistiques dans le premier cycle 
de l'enseignement primaire pas-
sera de 7 à 20%, soit deux heures 
d'éducation sportive et une heure 
et demie d'éducation artistique par 
semaine, alors que l'apprentissage 
des mathématiques bénéficie, lui, 
de 30 minutes supplémentaires 
par semaine". 
Nouvelles infrastructures et 
bonne organisation à l'Est du 
pays 
Par ailleurs, la rentrée scolaire 
2024-2025 a été marquée, hier, 
dans les wilayas de l'Est du pays 
par la réception et la mise en ser-
vice de nouvelles infrastructures 
dans les trois paliers de l'ensei-
gnement avec des conditions d'or-
ganisation reflétant la bonne 
préparation ayant précédé ce ren-
dez-vous. Dans la wilaya de 
Constantine, le wali Abdelkhalek 
Sayouda a supervisé la nouvelle 
rentrée scolaire depuis l'école pi-
lote Chahid Bahri Zouaoui dans la 
circonscription administrative Ali 
Mendjeli. Les écoles primaires de 
la wilaya ont été dotées cette 
année de 25 nouvelles cantines 
scolaires qui viennent s'ajouter à 
plus de 430 cantines déjà exis-
tantes. L'ouverture de la nouvelle 
saison scolaire a été marquée 
dans cette wilaya par la réception 
de 19 nouvelles infrastructures 
d'enseignement (10 écoles pri-
maire, 6 collèges d'enseignement 
moyen et 3 lycées) en plus de 47 
classes d'extension. Pour rappel, 
les établissements d'enseigne-
ment de la wilaya de Constantine 

ont accueilli, au titre de la rentrée 
scolaire 2024-2025, un total de 
284.638 élèves dans les trois pa-
liers. A Guelma, 150.800 élèves 
ont rejoint les bancs des classes à 
l'occasion de la rentrée scolaire 
dont le coup d'envoi a été donné 
par le wali, Mme. Houria Aggoune 
depuis le CEM Houari Boumé-
dienne, dans la commune de Da-
houara. Lors de l'inauguration 
d'un nouveau lycée de 1.000 
places pédagogiques et 300 repas 
situé dans la cité Emir Abdelkader, 
dans la commune de Guelma, 
Mme. Aggoune a déclaré que la 
rentrée scolaire 2024-2025 a été 
marquée par la mise en service de 
10 établissements scolaires dans 
les trois paliers à savoir un lycée, 4 
CEM et 5 groupes scolaires répar-
tis à travers plusieurs communes. 
Dans la wilaya de Tébessa, les 
établissements du secteur de 
l'éducation ont reçu 198.287 
élèves dans les trois paliers sco-
laires, selon les explications four-
nies au wali par le directeur local 
de l'éducation qui a indiqué que la 
nouvelle rentrée scolaire a connu 
la mise en service du groupe sco-
laire Chahid Farhi Lakhdar au 
chef-lieu de wilaya, 93 classes 
d'extension, 2 cantines scolaires 
dans le palier primaire en plus de 3 
CEM, 3 demi pension, 2 unités de 
dépistage et de suivi (UDS), dans 
le palier moyen ainsi qu'un lycée à 
la commune de Hammamet et 3 
nouvelles classes d'enseignement 
dans le lycée Malek Bennabi au 
chef-lieu de wilaya. La nouvelle 
rentrée scolaire à Batna dont le 
coup d'envoi a été donné par le 
wali, Mohamed Benmalek depuis 
le niveau lycée de la commune de 
Ouyoun El Assafir, a été marquée 
par l'accueil de 386.955 élèves à 
travers 946 établissements d'en-
seignement des trois paliers d'en-
seignement. Le secteur local de 
l'éducation a été renforcé par la 
mise en service de 3 lycées, 1 
CEM et 3 écoles primaires en plus 
de 39 classes d'extension et 4 
cantines ainsi que la réservation 

de 592 bus de transport scolaire. 
A Ouled Djellal où 60.632 élèves 
ont rejoint les bancs des classes, 
le wali, Abderahmane Dehimi a su-
pervisé l'évènement depuis le 
groupe scolaire de la commune de 
Sidi Khaled, indiquant que le sec-
teur de l'éducation a réceptionné 
2 groupes scolaires aux 
communes de Sidi Khaled et de 

Doucen en plus d'un nouveau 
CEM, à la commune de Ras El 
Miaad. A Khenchela, le wali, You-
cef Mahiout accompagné du di-
recteur local de l'éducation, 
Bachir Bouderbala a supervisé le 
coup d'envoi de la nouvelle sai-
son scolaire à partir du nouveau 
lycée de la commune de Che-
char. A Jijel, les établissements 

scolaires ont accueilli 122.349 
élèves dans de bonnes condi-
tions d'organisation et 10 écoles 
primaires, 3 CEM et 2 lycées dans 
les communes d'Oudjana et de 
Jijel ont été réceptionnés. Les 
mêmes conditions d'organisation 
ont marqué la nouvelle rentrée 
scolaire à travers les autres wi-
layas de l'Est du pays.
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Le ministre de l'Education nationale, Abdelhakim Belaabed, a affirmé, hier à Alger, que l'Etat avait pris toutes les 
mesures nécessaires pour réhabiliter les établissements éducatifs impactés par les récentes intempéries enregistrées 

dans certaines wilayas du sud du pays.

La rentrée scolaire 2024-2025 en chiffres 
Voici les chiffres relatifs à la rentrée scolaire 2024-2025 présentés par le  
ministre de l'Education nationale, Abdelhakim Belaabed, qui a donné, 

hier, à Alger, le coup d'envoi de la nouvelle année scolaire : 
 

- Nombre d'élèves au niveau national 
: 11.709.830 

- Nombre d'établissements scolaires 
: 29.415 

- Nombre d'établissements scolaires 
réceptionnés : 604, dont 354 écoles pri-
maires, 162 CEM et 88 lycées. 

- Nombre de cantines scolaires ré-
ceptionnées : 459 

- Nombre d'encadreurs : 1.019.509, 
dont 611.727 enseignants et 5.465 agents ad-
ministratifs. 

- Nombre de manuels scolaires dis-
tribués : 80 millions d'exemplaires. 

- Taux d'élèves bénéficiant des ma-
nuels scolaires gratuitement : 40% 

- Numérisation : 1.700 établisse-
ments équipés de tablettes numériques. 
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L’Algérie participe au Sommet 
 de l'avenir de l’ONU

"Représentant le président 
de la République, le minis-
tre des Affaires étrangères 
et de la Communauté natio-
nale à l'étranger, M. Ahmed 
Attaf, a pris part, ce matin 

au siège des Nations Unies à 
New York, à la séance d'ouver-
ture du Sommet de l'avenir", lit-
on dans le communiqué. Ce 
sommet qui se tient dimanche et 
lundi est consacré à "l'examen 
des moyens de renforcer le sys-
tème multilatéral et des perspec-
tives de consolidation de la 
coopération internationale dans 
cinq domaines clés : le dévelop-
pement durable, la paix et la sé-
curité internationales, la 
coopération scientifique et tech-
nologique, les droits des généra-
tions futures, et la réforme du 
système de gouvernance mon-
diale dans ses volets politique et 
économique", précise la même 
source. Selon le communiqué, le 
ministre Ahmed Attaf prononcera 
une allocution lors de la réunion 
plénière de ce sommet et partici-
pera à un dialogue interactif sur 
"le renforcement du multilatéra-
lisme au service de la paix et de 
la sécurité internationales". 
Entretiens bilatéraux avec                 
plusieurs MAE 
Par ailleurs, le ministre des Af-
faires étrangères et de la 
Communauté nationale à l'étran-
ger, M. Ahmed Attaf a eu, sa-
medi dernier à New York, des 
entretiens bilatéraux avec plu-
sieurs de ses homologues de 
pays frères et ce, dans le cadre 
de sa participation aux travaux 
de la semaine de haut niveau de 
la 79e session de l'Assemblée 
générale des Nations Unies, a in-
diqué un communiqué du minis-
tère. Attaf s'est entretenu, à cette 
occasion, avec le ministre des 
Affaires étrangères, de l'Emigra-

tion et des Expatriés de la Répu-
blique arabe d'Egypte, M. Badr 
Abdelatty, le vice-premier minis-
tre et ministre des Affaires étran-
gères et des Expatriés du 
royaume hachémite de Jordanie, 
Ayman Al-Safadi, la ministre 
d'Etat des Affaires étrangères de 
la République démocratique du 
Congo (RDC), Thérèse Kayik-
wamba Wagner, ainsi que le mi-
nistre des Affaires étrangères et 
de la Coopération internationale 
de la République du Soudan du 
Sud, Ramadan Mohamed Abdal-
lah Gok, a précisé le communi-
qué. 
"La rencontre de M. Attaf avec 
son homologue égyptien a per-
mis de coordonner et de concer-
ter sur les principales questions 
et causes inscrites à l'ordre du 
jour de l'AG, en sus d'examiner 
les voies et moyens de mobiliser 
les efforts des pays arabes pour 
apporter davantage de soutien à 
la cause palestinienne au niveau 
de l'ONU", selon la même source 
qui a affirmé que les deux minis-
tres avaient "discuté de certaines 
échéances prévues sur le 
double-plan bilatéral et continen-
tal". Le ministre a examiné avec 
le vice-premier ministre jordanien 
"les développements dans les 
territoires palestiniens occupés, 
ainsi que dans la région du 
Moyen-Orient en général", face à 
la poursuite de la guerre génoci-
daire dans la bande de Ghaza et 
à l'obstination l'occupation israé-
lienne qui poursuit son escalade 
sur plusieurs fronts. 
Les deux parties ont également 
discuté des moyens à même de 
"permettre à la cause palesti-
nienne d'obtenir davantage de 
soutien au niveau international 
lors de cette session de l'AG" 
outre les perspectives de renfor-
cement des relations algéro-jor-
diennes en vue des prochaines 
échéances bilatérales", ajoute le 

communiqué. En outre, la ren-
contre avec la ministre des Af-
faires étrangères de la 
République démocratique du 
Congo, a été "consacrée à l'exa-
men des développements de la 
crise dans la région Est de ce 
pays frère et des efforts visant 
son règlement par les voies paci-
fiques dans le cadre de l'ap-
proche du Conseil de sécurité". 
Les deux parties ont également 
"examiné les perspectives de 
renforcement de la coopération 
bilatérale et ont échangé leurs 
points de vue sur plusieurs dos-
siers abordés au sein de l'UA". 
Avec le ministre des Affaires 
étrangères du Soudan du Sud, 
M. Attaf a "passé en revue les 

développements de la situation 
intérieure de ce pays frère, ainsi 
que les voies permettant à l'Algé-
rie d'accompagner et de soutenir 
ce pays dans le processus de 
maintien de la paix et de renfor-
cement de la stabilité, aussi bien 
à travers la consolidation de la 
coopération bilatérale en matière 
de formation des ressources hu-
maines, que via les cadres multi-
latéraux découlant de la position 
de l'Algérie en sa qualité de 
membre du Conseil de sécurité 
de l'ONU et du Comité ad hoc de 
haut niveau de l'Union africaine 
sur le Soudan du Sud (C5)", 
conclut le communiqué du minis-
tère. 

R. N. 

Les Etats membres de l'ONU se sont en-
gagés dimanche dans un «Pacte pour 
l'avenir» à dessiner «un avenir meil-

leur» pour l'humanité éprouvée par les 
guerres, la misère et le réchauffement cli-
matique, selon des médias. Le Secrétaire 
général de l'ONU Antonio Guterres avait 
lancé en 2021 l'idée de ce «Sommet de 
l'avenir» présenté comme une «occasion 
unique» de changer le cours de l'Histoire 

de l'humanité, ont rapporté ces médias. En 
prélude à l'Assemblée générale de l'ONU à 
partir de mardi, des dizaines de chefs d'Etat 
et de gouvernement sont attendus di-
manche et lundi pour ce Sommet. Dans le 
Pacte, les dirigeants s'engagent à renforcer 
le système multilatéral «pour suivre le 
rythme d'un monde qui change», «protéger 
les besoins et les intérêts des générations 
actuelles et futures» menacées par des 

«crises continuelles». Le Pacte présente sur 
plus de 20 pages 56 «actions» dans des 
domaines allant de l'importance du multila-
téralisme au respect de la charte de l'ONU 
et au maintien de la paix, de la réforme des 
institutions financières internationales à 
celle du Conseil de sécurité de l'ONU, ou 
encore la lutte contre le changement clima-
tique, le désarmement et le développement 
de l'intelligence artificielle. APS

Le ministre des Affaires étrangères et de la Communauté nationale à l'étranger, M. Ahmed Attaf, a pris part, hier, à New 
York, à la séance d'ouverture du Sommet de l'avenir, en qualité de représentant du président de la République,  

M. Abdelmadjid Tebboune, indique un communiqué du ministère.

LES ETATS MEMBRES DE L'ONU S’ENGAGENT   
Un avenir meilleur pour l'humanité 

Intempéries,               
rentrée scolaire et  
universitaire au menu 
Le président       
Tebboune            
préside une        
réunion du 
Conseil des          
ministres 
Le président de la République, 
Chef suprême des Forces armées, 
ministre de la Défense nationale, 
M. Abdelmadjid Tebboune a pré-
sidé, hier, une réunion du Conseil 
des ministres consacrée à un ex-
posé commun sur les consé-
quences des récentes intempéries 
et à des exposés concernant la ren-
trée scolaire, universitaire et so-
ciale, indique un communiqué de 
la Présidence de la République. 
"Monsieur Abdelmadjid Tebboune, 
président de la République, Chef 
suprême des Forces armées, minis-
tre de la Défense nationale préside, 
ce jour, une réunion du Conseil 
des ministres consacrée à un ex-
posé commun sur les consé-
quences des récentes intempéries 
et à des exposés concernant la ren-
trée scolaire, universitaire et so-
ciale", lit-on dans le communiqué 
de la Présidence de la République.  

R. N.  

Participation de 193 pays  
Le Sommet de l'avenir s'est 

ouvert hier au siège des Na-
tions-Unies à New York, sous 

le signe "Des solutions multilaté-
rales pour un avenir meilleur", 
avec la participation attendue de 
délégations de 193 pays dont l'Al-
gérie. Le ministre des Affaires 
étrangères et de la Communauté 
nationale à l'étranger, M. Ahmed 
Attaf, y prend part en tant que re-
présentant du président de la Ré-
publique, M. Abdelmadjid 
Tebboune. Organisé par l'Assem-
blée Générale de l'ONU, le Som-
met de deux jours, qui se tiendra 
avant le débat annuel de haut ni-
veau de l'AGNU, sera couronné 
par l'adoption d'un Pacte pour 

l'avenir, qui comprendra en an-
nexe, un Pacte numérique mondial 
et une Déclaration sur les généra-
tions futures. Il a été précédé les 
20 et 21 septembre, par des jour-
nées d'action afin de créer davan-
tage de possibilités en faveur de 
l'engagement de tous les acteurs. 
"Le Sommet de l'avenir est conçu 
pour permettre aux dirigeants du 
monde d'examiner l'ensemble de 
l'architecture mondiale et la façon 
dont nous coopérons à l'internatio-
nal, et de l'améliorer", a indiqué 
Michèle Griffin, Directeur du Som-
met de l'avenir, dans un message 
vidéo. Le Sommet de l'avenir qui 
verra la participation également 
de la société civile et du secteur 

privé, aboutira à la signature de 
trois accords : un Pacte pour l'ave-
nir, un Pacte numérique mondial et 
une Déclaration sur les généra-
tions futures. Orienté vers l'action, 
le "Pacte pour l'avenir" sera 
adopté par consensus, lors de 
l'évènement, mettant en avant la 
solidarité mondiale pour les géné-
rations actuelles et futures, et l'en-
gagement des pays envers une 
action concertée. Lors de l'ouver-
ture des Journées de l'action, le 
Secrétaire Général des Nations 
Unies, Antonio Guterres, avait 
souligné samedi la nécessité d'un 
multilatéralisme plus inclusif et 
plus efficace, avec des relations 
plus fortes entre les institutions in-

ternationales, exhortant la commu-
nauté internationale à transformer 
les accords importants adoptés par 
le "Sommet de l'avenir" en actions 
sur le terrain, pour mettre le 
monde sur une meilleure voie. Re-
présentant le président de la Répu-
blique, M. Abdelmadjid Tebboune, 
le ministre des Affaires étrangères 
et de la Communauté nationale à 
l'étranger, M. Ahmed Attaf, partici-
pera au Sommet de l'avenir. Il 
prendra part, également, au débat 
général de l'Assemblée générale, 
prévu du 24 au 30 septembre sur 
le thème "Agir ensemble pour la 
paix, le développement durable 
et la dignité humaine des généra-
tions présentes et futures". Sa-

medi à New York, M. Attaf a eu 
des entretiens bilatéraux avec 
plusieurs de ses homologues de 
pays frères et ce, dans le cadre 
de sa participation aux travaux 
de la semaine de haut niveau de 
la 79e session de l'AGNU. En 
marge des travaux de la semaine 
de haut niveau de l'Assemblée 
générale, il participera aussi aux 
réunions programmées dans le 
cadre des groupes géopolitiques 
auxquels appartient l'Algérie, à 
l'instar de la Ligue arabe, de 
l'Union africaine, de l'Organisa-
tion de la coopération islamique, 
du Mouvement des non-alignés et 
du G77+Chine. 

APS

SOMMET DE L'AVENIR  
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Avec la rentrée scolaire, le choix entre l'école publique et l'école privée refait surface, suscitant des débats au sein des 
 familles. De plus en plus de parents s'interrogent sur l'avenir éducatif de leurs enfants, pesant les avantages de  

l'enseignement privé, réputé pour ses classes réduites et ses conditions d'apprentissage optimales. 

Cependant, cette op-
tion soulève égale-
ment des questions 
autour des inégalités 
d'accès et des frais 
de scolarité, dans un 

contexte où l'éducation devrait 
être un droit accessible à tous, 
quelles que soient les ressources 
des familles. Ce débat reflète les 
enjeux plus larges de l'éducation 
en Algérie. Mais il faut recon-
naître que le choix d’inscrire un 
enfant dans une école privée est 
souvent guidé par des ambitions 
parentales qui vont bien au-delà 
des simples performances aca-
démiques immédiates. Pour 
beaucoup de parents, l’investis-
sement dans une éducation pri-
vée représente une vision à long 
terme, un tremplin pour l’avenir 
de leurs enfants. 
 
Une éducation de qualité 
pour un futur brillant 
 
Le premier facteur qui motive le 
choix d’une école privée est la 
perception d’une éducation de 
meilleure qualité. Les parents re-
cherchent des établissements 
qui offrent des programmes 
d'enseignement plus poussés, 
un encadrement personnalisé, 
ainsi que des méthodes pédago-
giques modernes. L'objectif prin-
cipal est de préparer l'enfant à 
intégrer les meilleures universi-
tés, aussi bien au niveau national 
qu'international, et, in fine, d'as-
surer son succès professionnel. 
Les classes réduites, un suivi 
plus personnalisé et l'accès à 
des ressources pédagogiques 
variées sont autant d'atouts que 
ces parents estiment indispen-
sables pour donner à leurs en-
fants un avantage compétitif 
dans une société de plus en plus 
exigeante. Certains voient même 
l’école privée comme une garan-
tie de stabilité et de continuité 
dans l’apprentissage, où les 
grèves et interruptions scolaires 
sont  quasi absente , ce qui n’est 
pas le cas  dans le secteur pu-
blic. 
 
Une formation                       
multidimensionnelle 
 
Les parents qui choisissent 
l’école privée pour leurs enfants 
visent également une éducation 
qui ne se limite pas uniquement 
à l’apprentissage académique. 
L’introduction de nombreuses 
activités extrascolaires, telles 
que les arts, le sport, ou encore 
des programmes de développe-
ment personnel, permet aux 
élèves de développer des 
compétences variées et d’ac-
quérir une ouverture culturelle 
précieuse. Ce modèle éducatif 
multidimensionnel est souvent 
perçu comme un vecteur essen-
tiel dans la formation de futurs 
leaders, créatifs, polyvalents, et 
capables de s’adapter aux diffé-
rents défis du monde moderne. 
La discipline, la rigueur, ainsi 
que les compétences de 
communication et de gestion du 
temps apprises au sein des 
écoles privées, sont souvent 
mises en avant comme des fac-
teurs clés pour réussir dans la 
vie. Enfin, l’un des moteurs prin-
cipaux du choix d’une école pri-
vée est la volonté des parents 
d’offrir à leurs enfants la meil-
leure préparation possible pour 
le monde de demain. L'école pri-

vée est perçue comme un inves-
tissement, certes coûteux, mais 
rentable sur le long terme. Les 
parents voient dans cette éduca-
tion une assurance pour l’avenir 
de leurs enfants, qu'il s'agisse de 
leur insertion dans des carrières 
prestigieuses ou de leur intégra-
tion dans des cercles sociaux in-
fluents.  
 
 Les écoles privées en Algérie 
, en plein essor  
 
En Algérie, le secteur de l'éduca-
tion privée connaît un dévelop-
pement croissant, avec 586 
établissements privés enregis-
trés à travers le pays. Ce chiffre 
reflète l’essor rapide de ces ins-
titutions, perçues par une partie 
de la population comme une al-
ternative à l’école publique. L’at-
trait pour l’enseignement privé 
repose sur une série d’avantages 
supposés qui, selon les partisans 
de ce modèle, permettent de 
contourner certaines difficultés 
rencontrées dans les établisse-
ments publics. L’un des argu-
ments principaux avancés par 
les parents qui optent pour 
l'école privée est le nombre ré-
duit d’élèves par classe. Contrai-
rement à l’école publique où les 
classes sont souvent surchar-
gées, les écoles privées offrent 
généralement des effectifs plus 
restreints, permettant un suivi 
plus personnalisé de chaque 
élève. Cette configuration favo-
rise une interaction plus directe 
entre enseignants et élèves, ga-

rantissant une meilleure prise en 
charge des besoins pédago-
giques individuels. Les condi-
tions matérielles et le cadre 
d'apprentissage offerts par les 
écoles privées sont également 
cités comme un avantage. Cer-
tains parents évoquent des infra-
structures plus modernes, un 
environnement propre et bien en-
tretenu, ainsi que des équipe-
ments pédagogiques de 
meilleure qualité. Ces éléments 
contribuent à créer un climat pro-
pice à l’apprentissage, où les en-
fants peuvent évoluer dans un 
cadre rassurant et stimulant. 
 
Un débat complexe sur 
l’équité et la qualité 
 
Si les avantages de l’école pri-
vée séduisent un nombre crois-
sant de familles, le débat autour 
de son rôle dans le système édu-
catif reste complexe et suscite 
de nombreuses interrogations. 
Le principal point de débat 
concerne l’accès à une éduca-
tion de qualité pour tous. L’essor 
des écoles privées, bien que 
soutenu par l’État en tant que 
complément à l’école publique, 
pose la question de l’inégalité 
des chances entre les enfants 
issus de milieux aisés et ceux 
provenant de familles modestes. 
L’éducation, en tant que droit 
fondamental, ne devrait pas être 
une question de moyens finan-
ciers. Or, les frais de scolarité 
élevés exigés par la plupart des 
écoles privées excluent de facto 

une grande partie de la popula-
tion. Cette situation renforce les 
inégalités sociales, en créant 
deux systèmes parallèles : celui 
de l’école publique, accessible à 
tous, mais souvent défaillant, et 
celui de l’école privée, perçue 
comme plus efficace, mais réser-
vée aux familles capables de 
payer. 
 
Des établissements adaptés 
mais aux tarifs fluctuants 
 
Souvent installées dans des vil-
las aménagées, les écoles pri-
vées en Algérie répondent aux 
normes de sécurité et d’hygiène, 
garantissant un environnement 
propice à l’apprentissage. Les 
infrastructures sont pensées 
pour offrir aux élèves un cadre 
confortable et sécurisé. Cepen-
dant, en l’absence d’une législa-
tion qui unifie les tarifs, les frais 
de scolarité varient considérable-
ment d’un établissement à un 
autre, laissant place à des excès 
financiers. Ce manque de régu-
lation fait craindre une dérive 
commerciale dans un domaine 
qui, par essence, devrait rester 
un service public et accessible à 
tous. L’éducation, droit fonda-
mental, ne doit pas devenir un 
privilège réservé à ceux qui peu-
vent se permettre de payer des 
frais de scolarité élevés. Cette si-
tuation risque d’accentuer les 
inégalités sociales, transformant 
l’éducation en un produit de 
consommation plutôt qu'en un 
bien commun. 
 
La crise sanitaire :                   
un révélateur des tensions 
 
La crise sanitaire liée à la 
COVID-19 a mis en lumière les 
tensions sous-jacentes entre les 
établissements privés et les 
parents d'élèves. En pleine pan-
démie, alors que les écoles 
étaient fermées pour des raisons 
de sécurité sanitaire, une polé-
mique est née autour de la ques-
tion des frais de scolarité. De 
nombreux parents ont dénoncé 
le fait que certains établisse-
ments privés exigeaient le paie-
ment intégral des mois de 
suspension des cours, sans 

prise en compte des difficultés 
économiques générées par la 
crise. Face à cette situation, le 
ministère de l'Éducation natio-
nale a été contraint d'intervenir 
pour réguler les relations entre 
les parents et les écoles privées. 
Il a imposé un contrat-type et un 
cahier des charges afin d'enca-
drer les obligations des établis-
sements envers les familles. 
Cette mesure visait à instaurer 
une plus grande transparence et 
à prévenir les abus en matière 
de tarification, tout en garantis-
sant la continuité pédagogique 
dans des conditions exception-
nelles. La crise sanitaire a mon-
tré l’importance d’une régulation 
stricte dans le secteur de l’ensei-
gnement privé. En imposant des 
normes claires et un suivi rigou-
reux, l’État peut s’assurer que 
ces écoles respectent des stan-
dards de qualité tout en évitant 
des dérives commerciales. Le 
cahier des charges mis en place 
par le ministère est une première 
étape vers une plus grande 
transparence et une meilleure 
protection des parents face aux 
variations tarifaires. Cependant, 
des efforts supplémentaires sont 
nécessaires pour garantir que 
l’enseignement privé ne de-
vienne pas un secteur où la 
quête de profit l'emporte sur 
l'éthique éducative. La réglemen-
tation pourrait, par exemple, in-
clure un plafonnement des frais 
de scolarité ou encore l’instaura-
tion de bourses destinées aux 
élèves défavorisés pour qu’ils 
puissent eux aussi bénéficier de 
l’éducation privée. Enfin , on peut 
dire que le développement de 
l’enseignement privé en Algérie, 
bien que salutaire dans certains 
aspects, doit être encadré pour 
prévenir tout excès tarifaire et 
garantir l’égalité des chances 
pour tous les élèves. La crise sa-
nitaire a mis en lumière la néces-
sité d’une régulation plus stricte 
de ce secteur, afin que l’éduca-
tion ne devienne pas un produit 
commercial, mais reste un droit 
accessible à tous. Le défi pour 
l’avenir sera de renforcer cet en-
cadrement tout en préservant la 
liberté de choix des parents, 
dans l’intérêt premier des enfants 
et de leur avenir éducatif.   R.S  
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"PALETTES DE LIBERTÉ"  

 L’art porte-voix de la  
cause palestinienne 

Du 14 au 24 septembre 2024, la Hala Art Galerie à Alger accueille une exposition émouvante et engagée intitulée "Palettes de Liberté", 
qui met en lumière la lutte du peuple palestinien à travers l'art. Plus de 30 œuvres d’artistes algériens tels que Mourad Benalouane, Samir 
Khalf Allah, et Samah Ould Arab sont exposées, chacune d’elles explorant avec profondeur et sensibilité les thèmes de la résistance, de la 

quête de liberté et de la souffrance d’un peuple en lutte depuis des décennies. 

Cette exposition n’est 
pas seulement une 
vitrine artistique, elle 
est avant tout un 
hommage vibrant à 
la Palestine et aux 

défis quotidiens que traverse son 
peuple. À travers des œuvres sai-
sissantes, les artistes tentent de 
capturer la douleur, la résilience et 
l’espoir, le tout traduit en formes, 
couleurs et symboles qui interpel-
lent et touchent le spectateur. 
Dans "La Lumière brûlante", Mou-
rad Benalouane utilise des cou-
leurs chaudes et saturées pour 
représenter la souffrance d’une 
terre ravagée par le conflit, tout en 
symbolisant l’espoir indestructible 
qui brille au cœur de chaque Pa-
lestinien. Ses coups de pinceau 
évoquent une Palestine enflam-
mée, mais jamais éteinte, où l’es-
poir perdure malgré les épreuves. 
Ce tableau montre comment, mal-
gré les souffrances, la lumière de 
l’espoir reste présente. Samir 
Khalf Allah, avec son œuvre poi-
gnante intitulée "Le Survivant", 
met en lumière la douleur des en-
fants, premières victimes du 
conflit. Le tableau présente un 
jeune garçon aux yeux tristes, 
portant le keffieh, emblème de la 
résistance palestinienne. Ce por-
trait est empreint d’une intense 
émotion, rappelant l’innocence 
sacrifiée et la résilience d’une 
nouvelle génération. Khalf Allah 
parvient à transmettre, à travers 
un simple regard, la force inté-
rieure de ces enfants qui refusent 
de renoncer à leurs rêves malgré 

un environnement marqué par la 
violence. Samah Ould Arab, quant 
à elle, adopte une approche plus 

abstraite dans son œuvre intitulée 
"Palestine". Ici, des symboles 
comme la carte de la Palestine et 

des colombes s’entrelacent, 
créant une toile visuellement per-
cutante. Le fond aux couleurs vi-

brantes et les éclaboussures 
rouges évoquent la violence que 
subit quotidiennement la popula-
tion palestinienne, tandis que les 
colombes, figures de paix, rappel-
lent l’espoir d’un avenir libre et 
paisible. Ould Arab parvient ainsi 
à créer un contraste puissant 
entre l’oppression actuelle et le 
désir ardent de liberté. L’exposi-
tion "Palettes de Liberté" va bien 
au-delà de la simple contempla-
tion esthétique. Elle s’inscrit dans 
une démarche militante, cher-
chant à sensibiliser et à rappeler 
au public algérien et international 
la gravité de la situation palesti-
nienne. Chaque tableau, chaque 
coup de pinceau est une voix, un 
cri pour la justice, l’espoir et la li-
berté. 
À travers cette exposition, la Hala 
Art Galerie donne aux artistes un 
espace pour exprimer leur solida-
rité avec la cause palestinienne et 
pour éveiller les consciences, tout 
en rendant hommage à la résis-
tance courageuse d’un peuple qui 
continue de lutter pour sa terre et 
son avenir. En fin de compte, "Pa-
lettes de Liberté" est un témoi-
gnage artistique puissant qui 
illustre l’importance de l’art dans 
la lutte pour la justice et la paix. 
Les œuvres présentées sont au-
tant de miroirs reflétant les aspira-
tions d'un peuple, mais aussi des 
ponts entre les cultures, appelant 
à la solidarité internationale à tra-
vers la beauté et la force de la 
création artistique. 

R.C  

"KAIZEN" 
Le film d’inoxtag avait -il 
le droit d’etre diffusé         
au cinéma ?    
 
Mis en ligne sur 
YouTube le 14 
septembre, le do-
cumentaire 
d'Inoxtag sur son 
ascension de 
l'Everest a été dif-
fusé la veille en 
avant-première 
dans des salles 
de cinéma. "Kai-
zen", le film du vi-
déaste Inoxtag 
sur son ascen-
sion de l'Everest, 
a été visionné 
plus de 28 mil-
lions de fois de-
puis sa mise en 
ligne sur YouTube 
le 14 septembre. 
Un succès en 
ligne, mais aussi 
sur grand écran: diffusé en avant-première le 
vendredi 13 septembre dans 500 cinémas, la 
veille de sa sortie sur YouTube, le documentaire 
a attiré plus de 300.000 personnes dans les 
salles françaises. Dans le monde du cinéma, 
certains estiment néanmoins que la chronologie 
des médias n'a pas été respectée et que la sor-
tie de "Kaizen" au cinéma est contraire à la loi. 
Des règles précises encadrent la diffusion des 
films dans les salles de cinéma, et ne permettent 
pas normalement d'y projeter un documentaire 
prévu pour YouTube. Mais il est possible de de-
mander un visa d'exploitation exceptionnel au-
près du Centre national du cinéma (CNC) pour 
obtenir une autorisation de diffusion pour 500 
séances sur une durée maximum de deux jours 
d'une même semaine. 
 

"La mer est ronde" est une œuvre lit-
téraire majeure de Jean-François 
Deniau, un homme aux multiples fa-

cettes – écrivain, diplomate, homme 
politique et marin passionné. Publié en 
1997, ce livre raconte bien plus qu’une 
simple aventure en mer : c’est une 
plongée dans l’âme humaine, une mé-
ditation poétique sur l'appel de l'in-
connu et la quête de liberté qui 
caractérise les grands explorateurs. 
Deniau, à travers ses récits de naviga-
tion, nous emmène sur les vastes éten-
dues de l'océan, un lieu à la fois 
fascinant et redoutable. Ce qui frappe 
dans "La mer est ronde", c'est la ma-
nière dont l’auteur exprime son amour 
pour la mer. Deniau n’était pas seule-
ment un observateur des flots, mais 
aussi un homme qui les a arpentés, 
leur a tenu tête, et qui en est sorti 
transformé. Pour lui, la mer incarne la 
liberté absolue, loin des contraintes ter-
restres, une aventure sans fin où 
chaque voyage est une redécouverte 
de soi-même. Le titre "La mer est 
ronde" est évocateur. Il suggère que, 
tout comme la terre est ronde et sym-
bolise la continuité, la mer est un es-
pace infini, un cycle sans début ni fin. 
Naviguer, c’est entrer dans ce cercle 
éternel où chaque horizon promet de 
nouvelles découvertes, mais aussi des 
défis imprévisibles. Le récit, loin d’être 
une simple description d'exploits mari-
times, est ponctué de réflexions philo-
sophiques sur la condition humaine. 
Deniau explore les notions de solitude, 
de courage, et de détermination. Il 
nous rappelle que la mer, bien que ma-
gnifique, est aussi un environnement 
impitoyable qui met à l’épreuve ceux 
qui la défient. Il y a dans cette œuvre 
un hommage aux marins d’hier et d’au-

jourd’hui, ces aventuriers modernes qui 
osent braver les éléments pour trouver 
un sens à leur existence. L’auteur nous 
partage des anecdotes vécues, des ré-
cits où se mêlent moments d'exaltation 
et de crainte, rendant chaque page vi-
vante et palpitante. Chaque tempête, 
chaque accalmie est l’occasion d’une 
introspection profonde. Deniau évoque 
aussi la fragilité de l’être humain face à 
l’immensité des océans, un rappel 
constant de l'humilité nécessaire pour 
se mesurer à la nature. Deniau maîtrise 
l'art du récit maritime avec une plume 

poétique et visuelle. Ses descriptions 
des paysages marins sont à couper le 
souffle, et ses dialogues intérieurs sont 
empreints de sagesse et de mélancolie. 
Le lecteur se retrouve embarqué aux 
côtés de l'auteur, ressentant la force 
des vagues, la quiétude des nuits étoi-
lées et l’immensité de l’horizon. La 
force de "La mer est ronde" réside 
aussi dans sa capacité à capturer l’es-
sence du voyage, non seulement en 
termes géographiques, mais aussi spi-
rituels. Deniau ne se contente pas de 
raconter des périples en mer, il nous 
plonge dans une quête de sens, où la 
destination importe moins que le che-
min parcouru. Au-delà de l’aspect ma-
ritime, le livre porte un message 
universel sur le besoin d'exploration et 
la soif d'inconnu. La mer devient une 
métaphore pour la vie elle-même : im-
prévisible, tumultueuse, mais aussi 
pleine de promesses pour ceux qui 
osent la défier. Deniau nous enseigne 
que le véritable voyage est intérieur, et 
que les plus grands défis se trouvent 
souvent en nous-mêmes.  Ce livre  est 
donc une œuvre à la fois littéraire, poé-
tique et philosophique, qui séduira 
aussi bien les amateurs de récits mari-
times que ceux en quête de réflexions 
profondes sur l’existence. Avec "La 
mer est ronde", Jean-François Deniau 
nous livre un ouvrage d’une rare pro-
fondeur, où l’aventure se conjugue 
avec la poésie. Il s'agit d'un véritable 
hymne à la mer et à la liberté, mais 
aussi à la fragilité et à la grandeur de 
l'âme humaine. Deniau nous rappelle 
que la mer, tout comme la vie, est un 
voyage perpétuel, sans fin, où chaque 
vague, chaque tempête est une oppor-
tunité de grandir et de découvrir un peu 
plus sur soi-même. R.C 
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 LE PLAN AMBITIEUX DE L’ALGÉRIE POUR LA CAMPAGNE LABOURS-SEMAILLES 2024-2025 

Objectif Autosuffisance 
L'Algérie, en quête de renforcer sa souveraineté alimentaire, a dévoilé un plan ambitieux pour la campagne labours-semailles 

2024-2025. Le ministère de l’Agriculture et du Développement rural (MADR) a fixé des objectifs audacieux, avec une priorité claire 
: atteindre l’autosuffisance en blé dur d’ici l’année prochaine, tout en préparant des fondations solides pour assurer une production 

nationale stable et durable. 

Le président de la Répu-
blique, Abdelmadjid 
Tebboune, dans son 
discours d’investiture du 
17 septembre, a souli-

gné l'importance de renforcer les 
capacités agricoles du pays. Il a 
annoncé que 1,6 million d’hec-
tares seront consacrés à la 
culture du blé dur pour cette 
nouvelle campagne agricole. Ce 
plan vise à atteindre une produc-
tion d’environ 30 millions de quin-
taux de blé dur cette saison, un 
chiffre qui pourrait transformer le 
pays en acteur clé de l’agriculture 
dans la région. Outre le blé dur, 1 
million d’hectares supplémen-
taires seront réservés à l’orge, 
avec une vision à plus long terme 
pour intégrer d’autres cultures 
comme le maïs d’ici 2026. 
 
Renforcement des infra-
structures et gestion opti-
male des ressources 
 
Le ministre de l’Agriculture, You-
cef Cherfa, a détaillé les grandes 
lignes de cette campagne lors 
d’une réunion nationale avec les 
présidents des unions des coo-
pératives de céréales et de légu-
mineuses sèches. Il a insisté sur 
la nécessité de lancer la cam-
pagne à temps pour capitaliser 
sur les conditions climatiques fa-
vorables, notamment les pluies 
automnales, évitant ainsi les re-
tards rencontrés lors de la saison 
précédente. Pour atteindre ces 
objectifs, le ministère a prévu de 
mettre à la disposition des agri-
culteurs 4,2 millions de quintaux 
de semences ainsi qu’une quan-
tité suffisante d’engrais. Ces me-
sures visent à soutenir les 
producteurs dans leurs efforts, en 
assurant un accès simplifié aux 
ressources agricoles indispen-
sables. Un autre volet essentiel 
du plan concerne le renforcement 
des capacités de stockage. En 
effet, plusieurs centres de 
stockage seront opérationnels à 
partir de mars 2025, afin de ré-
pondre aux besoins accrus en 
matière de gestion des récoltes. 
Cela permettra de mieux conser-
ver les céréales et de minimiser 

les pertes dues à des infrastruc-
tures inadéquates. L’objectif final 
est de garantir que toutes les wi-
layas du pays soient couvertes 
par ces nouvelles installations. 
 
Le secteur agricole,              
moteur du développement 
économique 
 
Le ministre a insisté sur l'impor-
tance cruciale du secteur agricole 
pour l’économie nationale. Il a 
décrit ce secteur comme la loco-
motive qui propulsera l’Algérie 
vers l’atteinte de son objectif de 
400 milliards de dollars de PIB. 
Cet objectif ambitieux repose en 
grande partie sur une agriculture 
modernisée et performante. Le 

blé dur, une culture essentielle 
pour l'alimentation, représente 
une pièce maîtresse dans cette 
stratégie. L’État a réaffirmé son 
engagement à accompagner les 
producteurs à chaque étape, leur 
fournissant tous les outils et les 
moyens nécessaires pour maxi-
miser leur rendement. Le soutien 
technique, l'accès aux semences 
et aux engrais, ainsi que l’amélio-
ration continue des infrastruc-
tures font partie intégrante de ce 
programme. Ce programme am-
bitieux s’inscrit dans une vision à 
long terme pour l’agriculture al-
gérienne. Outre les cultures de 
blé dur et d’orge, l’objectif est 
également d’élargir les surfaces 
irriguées pour atteindre 1 million 
d’hectares dans les années à 

venir. Ce projet vise non seule-
ment à améliorer la production de 
céréales, mais également à éten-
dre cette ambition à d'autres 
cultures stratégiques comme le 
maïs. En parallèle, des efforts 
sont déployés pour moderniser le 
secteur et favoriser les partena-
riats public-privé, encourageant 
l'adoption des nouvelles techno-
logies dans l’agriculture. La digi-
talisation, la gestion efficace des 
ressources hydriques, et l'utilisa-
tion des données économiques 
pour optimiser la production sont 
autant de pistes envisagées pour 
rendre ce secteur plus compétitif 
et résilient face aux défis clima-
tiques et économiques. Avec  ce 
plan de campagne labours-se-
mailles 2024-2025, notre pays  

montre sa détermination à trans-
former son secteur agricole. Le 
blé dur devient un symbole de 
cette quête d'autosuffisance ali-
mentaire, et plus largement, d'in-
dépendance économique. Grâce 
à une gestion optimale des se-
mences, une modernisation des 
infrastructures et un soutien 
continu de l’État, l'Algérie se 
place en bonne voie pour attein-
dre ses objectifs de production 
tout en renforçant son rôle de 
leader régional dans l'agriculture. 
Le défi est de taille, mais avec 
une stratégie claire et des 
moyens conséquents, le pays 
semble prêt à relever le pari de 
l’autosuffisance et du développe-
ment durable. 

R.E  

À  cause de l’instabilité en mer Rouge 
Le Canal de Suez perd 600        

millions de dollars par mois 
 

 L’escalade au 
Liban, les perturba-
tions en mer Rouge, 
la guerre au Soudan 
sont au centre des 
déclarations faites 

par le ministre égyp-
tien des affaires 

étrangères aux mé-
dias lors de sa visite 

à Washington. Le 
Canal de Suez perd 600 millions de dollars par mois et les 
pertes totales sont de 6 milliards de dollars à cause de l’in-

stabilité en mer Rouge, a déclaré Le ministre égyptien des Af-
faires étrangères, Badr Abdelatty, dans des déclarations aux 
médias. « L’Egypte est le pays le plus touché par l’instabilité 
de la navigation en mer Rouge », a-t-il ajouté. Dans le cadre 

de sa visite à Washington, le chef de la diplomatie égyptienne 
Badr Abdelatty a évoqué de nombreux sujets liés à la situa-
tion régionale. Lors de cette visite, le ministre a fait samedi 

des déclarations aux médias sur certains dossiers importants 
tels que la guerre à Gaza, l'escalade au Liban, la crise au 

Soudan ainsi que les répercussions des conflits actuels sur la 
navigation en mer Rouge. Les perturbations en mer Rouge 

ont été causées par les attaques des Houthis ayant 
commencé quelques jours après le début de la guerre à 

Gaza. En réponse à une question sur la possibilité d’une ac-
tion militaire contre le barrage de la Renaissance, Abdelatty a 

déclaré : « Nous défendrons nos intérêts dans le cadre du 
droit international »   

Quotidien national d’information
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Plombée par la crise de son          
industrie, l’économie allemande 
tourne au ralenti depuis deux 
ans. Et cela a des répercussions 
sur plusieurs pays d’Europe cen-
trale, fragilisés par leur dépen-
dance à l’économie germanique.  
 

Signe de l’inquiétude, cette carica-
ture parue dans un quotidien 
tchèque: on voit le ministre des 

Finances, le front barré par de pro-
fondes rides. Sur son tee-shirt, figurent 
les noms des principaux groupes au-
tomobiles outre-Rhin et ce message : 
les perspectives économiques alle-
mandes ne sont pas bonnes. C’est 
vrai que la conjoncture est morose. 
Depuis 2 ans, la première économie 
européenne souffre des difficultés de 
son industrie et des prix élevés de 
l’énergie. Les constructeurs automo-
biles sont à la peine face à la rude 
concurrence chinoise, le marché de 
l’électrique tourne au ralenti et l’Alle-
magne est aussi pénalisée par le ralen-
tissement du commerce international. 
Dans le meilleur des cas, le pays de-
vrait terminer l’année avec une crois-
sance nulle. Certaines économies des 

pays d’Europe centrale dépendent en 
partie de la bonne santé de l’Alle-
magne, non seulement en République 
tchèque, mais aussi en Slovaquie, en 
Pologne, en Hongrie et en Autriche. 
L'économie de ces pays reposent 
partiellement sur le commerce exté-
rieur. La Pologne, la République 
tchèque notamment, exportent une 
grande partie de leur production no-
tamment vers l’Allemagne. 32% des 
exportations tchèques et 28% des ex-
portations polonaises arrivent outre-
Rhin. Ce rapprochement économique 
entre l'Allemagne et l'ancien bloc de 
l'Est s’est produit au cours des der-
nières décennies explique Anita Wölfl, 

conseillère à l’Institut économique IFO, 
de Munich. Elle est spécialiste de 
l'économie industrielle et des nouvelles 
technologies. « Cette coopération a 
débuté il y a une trentaine d’années 
avec la chute du mur de Berlin et 
puis elle s’est accentuée il y a 20 
ans, au moment de l’élargissement 
de l’Union Européenne vers l’Est » 
détaille Anita Wölfl. « Les sites de pro-
duction polonais et tchèque par 
exemple étaient très intéressants 
pour l’économie allemande et l’in-
dustrie automobile car les coûts de 
production et de main d’œuvre 
étaient très faibles. En plus, dans ces 
deux pays, il y avait déjà une bonne 
industrie automobile par le passé, no-
tamment Skoda, qui a été fondée au 
début du 20e siècle en République 
tchèque et qui était déjà très populaire. 
Cela a permis à l’industrie automobile al-
lemande de s’appuyer sur une base très 
solide ». Aujourd’hui, les 4 pays du 
groupe de Visegrad (Pologne, Répu-
blique tchèque, Slovaquie et Hongrie) 
figurent parmi les 20 premiers parte-
naires commerciaux de l’Allemagne. 
D’où cette expression, souvent utilisée 
: « Quand l’Allemagne éternue, ses 
voisins s’enrhument ». 

 CRISE ÉCONOMIQUE ALLEMANDE 
Les voisins d'Europe centrale fragilisés   
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RENTRÉE SCOLAIRE DANS LE SUD DU PAYS 

De nouvelles structures et un  
ensemble de réforme numérique  

Le secteur de l’éducation dans le Sud du pays s’est vu renforcer, au titre de la saison scolaire 2024/2025 dont le lancement officiel a 
été donné hier, par de nouvelles structures pédagogiques susceptibles de contribuer à l’amélioration des conditions de scolarisation et 

de contenir le nombre croissant d’élèves dans les trois paliers scolaires.

Le secteur s’est doté 
dans la wilaya d’Ouar-
gla de 13 nouveaux 
établissements péda-
gogiques, dont huit 
écoles, quatre collèges 

d’enseignement moyen (CEM) et 
un lycée. Au total, 124.258 élèves, 
dont 10.099 nouvellement inscrits, 
étaient attendus dimanche pour la 
rentrée scolaire 2024-2025, selon 
les données fournies par la direc-
tion locale de l’Education natio-
nale.      
Dans la wilaya d’El-Oued, le sec-
teur ouvre cette saison par la mise 
en service de neuf établissements 
pédagogiques, dont cinq groupe-
ments scolaires, deux  CEM et 
deux lycées, en plus de 66 salles 
d’extension, parmi 146 structures 
en cours de réalisation pour les 
trois paliers scolaires, a indiqué le 
directeur du secteur, Abdelbasset 
Zenouda. 
Ces établissements viennent 
combler le déficit accusé en ma-
tière de structures, juguler le phé-
nomène de surcharge des classes 
et rapprocher les établissements 
scolaires des élèves dans les ré-
gions enclavées. 
S’agissant de l’exploitation des ta-
blettes numériques, il est fait état 
de seize (16) établissements béné-
ficiaires, cette saison, de ce type 
d’équipements didactiques qui 
viendront s’ajouter aux 22 établis-
sements équipés ces deux der-
nières années. 
Onze groupements scolaires, deux 
CEM, trois cantines scolaires, 
d’une capacité de 200 repas/jour 
chacune et un internat, ont été ou-
verts cette saison dans la wilaya 
d’El-Meghaïer où étaient attendus 
ce dimanche 78.000 élèves, dont 
22.411 ont bénéficié de la prime 
de scolarité, a signalé le directeur 

de l’éducation, Nasreddine Bena-
tallah. 
A l’extrême Sud du pays, Taman-
rasset, le secteur a réceptionné 
deux nouveaux lycées au niveau 
du pôle urbain In-kouf, au chef-
lieu de wilaya, deux écoles pri-
maires, 22 salles d’extension dans 
différents établissements, en plus 
de deux aires de jeux de type Ma-
tico dans le palier de l’enseigne-
ment moyen. 
A Djanet, plusieurs opérations de 
réhabilitation et d’extension ont 
été retenues pour les établisse-
ments pédagogiques, en prévision 
de la rentrée scolaire, en sus de 

l’équipement de douze (12) écoles 
primaires en terrains Matico avec 
pelouse synthétique, dans les 
zones enclavées, a indiqué la di-
rectrice locale de l’éducation, Sek-
tou Bousbiât 
Dans le but d’améliorer la santé 
scolaire, le secteur a été renforcé 
d’une nouvelle unité de dépistage 
et de suivi (UDS), ouverte au ni-
veau du lycée "Ibn-Nafis", au chef-
lieu de wilaya, selon les données 
du secteur qui font état cette 
année de 7.166 élèves, dont 736 
nouvellement inscrits en première 
année primaire. 
La wilaya de Laghouat enregistre, 

elle, l’ouverture de plusieurs nou-
velles structures, dont quatre CEM 
et trois écoles primaires dans les 
communes de Laghouat, Aflou, 
Hassiane-Dib, Ksar El-Hirane et 
Hassi-R’mel, a fait savoir la cheffe 
de service de scolarisation à la di-
rection de l’éducation, Nour- El-
Houda Chouiha. 
De même pour la wilaya de Timi-
moun qui a enregistré l’ouverture 
de nouvelles structures pédago-
giques consistant en cinq groupe-
ments scolaires, 91 salles 
d’extension et un lycée, en plus de 
cinq cantines scolaires, a signalé 
le directeur du secteur, Fayçal Re-

madniya. 
Dans la wilaya de Ghardaïa, le 
secteur a réceptionné cinq écoles 
primaires, un CEM et un lycée, ré-
partis à travers les communes de 
Ghardaia, Guerrara, Berriane et 
Bounoura, a détaillé le directeur 
de l’éducation, Khatir Ghali. 
Plusieurs structures pédagogiques 
dans la wilaya de Tindouf ont fait 
l’objet, en prévision de la nouvelle 
rentrée scolaire, d’opérations de 
réhabilitation et d’équipement, en 
plus de la mobilisation de moyens 
de transport scolaire pour les 
élèves issus de la cité En-Nahda 
vers le CEM Adda Hamdani à Tin-
douf, et des lycéens de la localité 
de Hassi-Khebbi vers l’établisse-
ment Nouari Boudaoud dans la 
commune d’Oum-Laâssel, a indi-
qué le directeur de l’Education, 
Djamel Sennani. 
Dans la wilaya d’Adrar où sont at-
tendus 44.368 élèves, il est fait 
état de la réception de cinq éta-
blissements primaires dans les 
communes d’Adrar, Tamentit, Fe-
noughil et Tissabit, en plus d’un 
collège dans la commune d’Adrar 
et d’un lycée dans celle de Tit. 
Concernant la wilaya d’El-Meniaâ, 
le secteur a réceptionné 29 salles 
d’extension, la réalisation et l’équi-
pement de huit salles dans les ly-
cées des communes 
d’El-Meniaâ et Hassi El-Gara et 
quatre salles d’extension de 
CEM au chef-lieu de wilaya, sus-
ceptibles d’atténuer la surcharge 
des classes, a fait savoir le direc-
teur de l’éducation, Khoudir 
Ouled-Kouider. 
Le lancement officiel de la ren-
trée scolaire, au titre de la saison 
2024/2025, a été donné par les 
autorités des wilayas du Sud en 
présence des partenaires du 
secteur et du corps enseignant.

Quotidien national d’information
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Des classes moins chargées pour la 
rentrée scolaire 2024-2025. Le           
secteur de l’éducation dans les            
wilayas du centre a réceptionné         
plusieurs nouveaux établissements 
scolaires dans les 3 paliers du        
système éducatif. 
 A Blida, ils étaient quelque 383.047 élèves 

à rejoindre les 667 établissements édu-
catifs, dont 189.222 dans le cycle pri-

maire. 11 groupes scolaires et 88 classes 
d’extension ont été réceptionnés et d'autres 
structures similaires le seront durant l'année 
en cours. 
A Ain Defla, quatre (4) nouvelles écoles pri-
maires, trois (3) CEM, 35 classes d’extension 
dans le primaire et le moyen, et six (6) can-
tines scolaires ont été réceptionnés, tandis que 
44 autres établissements des trois cycles ont 
bénéficié de travaux de réfection pour assurer 
des conditions propices à l'accueil des 
élèves.Plus de 264.400 élèves, dont 130.956 
au cycle primaire, 97.540 collégiens et 35.935 
du secondaire ont rejoint les bancs des écoles 
dans cette wilaya. 
12 nouveaux établissements du cycle primaire 
ont ouvert leurs portes à Tipasa qui accueille 
cette année plus de 216.000 repartis sur les 
trois cycles éducatifs, dont l’encadrement est 
assuré par 10.442 enseignants. 
A Djelfa, le secteur éducatif a été renforcé 
avec 38 nouveaux établissements, dont sept (7) 
lycées, sept (7) CEM et 24 écoles primaires, 
portant le nombre des structures éducatives à 
l’échelle locale à 653 écoles primaires, 164 
CEM et 80 lycées, ayant accueilli, ce di-
manche, près de 317.963 élèves, dont plus de 

15.425 nouveaux inscrits.A Médéa, ils étaient 
287.325 élèves à rejoindre les bancs des 
écoles, dont 150.177 dans le cycle primaire, 
98.205 dans le moyen et 38.943 dans le secon-
daire. Ils sont encadrés par 15.819 ensei-
gnants et 7.616 employés administratifs. 
Aussi, la nouvelle rentrée scolaire a été mar-
quée à Médéa par l’entrée en service de deux 
(2) lycées, quatre (4) écoles primaires, 12 
groupes scolaires, cinq (5) cantines scolaires 
et 54 classes d’extension réalisées dans des 
établissements éducatifs situés en zone rurale, 
ou 880 bus scolaires ont été mobilisés pour as-

surer le transport des élèves. 
La wilaya a également enregistré l’accueil de 
550 élèves aux besoins spécifiques au niveau 
de 22 classes dont dispose le secteur de la so-
lidarité et de l’action sociale.Près de 225.000 
élèves ont rejoint leurs classes dans les trois 
cycles scolaires à Bouira où le secteur de 
l'éducation a été renforcé avec cinq (5) 
groupes scolaires, 20 cantines dans le pri-
maire, six (6) CEM, cinq (5) demi pensionnat, 
un (1) lycée et six (6) classes d’extension dans 
le secondaire. 
La wilaya de Tizi-Ouzou a quant à elle vu l’ac-

cueil de près de 248.500 élèves dans les éta-
blissements éducatifs du secteur, renforcé en la 
circonstance par une trentaine de nouvelles 
structures, dont deux lycées, 14 salles d’études 
et des cantines scolaires. Leur encadrement est 
assuré par 57.000 enseignants. 
A Bejaia, le secteur a été renforcé avec cinq 
(5) nouvelles écoles primaires, cinq (5) CEM 
et 54 classes d’extension, en plus de la récep-
tion de six (6) nouvelles cantines scolaires. 
Ils sont, par ailleurs, 245.506 élèves à rejoin-
dre les bancs des écoles. Une majeure partie, 
soit 124.181, dans le cycle primaire, contre 
82.453 dans le cycle moyen et 38.872 dans le 
secondaire. La wilaya a enregistré, cette 
année, l'inscription de 17.000 nouveaux 
élèves. 
A Chlef, quelque 344.259 élèves ont rejoint 
leurs établissements respectifs, dont 168.532 
dans le primaire, 127.451 dans le moyen et 
48.276 dans le secondaire. La wilaya a vu, à 
cette occasion, la distribution de 1.161 ta-
blettes électroniques aux élèves.Dans la wi-
laya de Boumerdes, 22 nouveaux groupes 
scolaires ont été ouverts outre un (1) lycée et 
un (1) CEM. Le secteur prévoit, également, la 
réception, avant la fin de l'année 2024, de cinq 
(5) lycées, quatre (4) CEM, 21 groupes sco-
laires et quatre ( 4) unités de dépistage et de 
suivi médical.Des tablettes numériques ont été, 
en outre, distribuées à des élèves au niveau de 
25 communes, notant que 317.000 élèves ont 
rejoint dans la matinée les 580 établissements 
éducatifs dans cette wilaya. 
La ministre de la Solidarité nationale, de la 
Famille et de la Condition de la femme, Kaou-
tar Krikou, a procédé, à partir de Boumerdes, 
au lancement de la rentrée scolaire des élèves 
aux besoins spécifiques, au niveau de l'Ecole 
des jeunes aveugles de Bordj Menail. 

RENTRÉE SCOLAIRE DANS LES WILAYAS DU CENTRE 
Des classes moins chargées dans les 3 paliers du système éducatif 
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Au cours de cette opé-
ration, financée en 
collaboration avec le 
Programme alimen-
taire mondial, 500 
millions MRO ont été 

distribués profitant à 27 000 ci-
toyens parmi les habitants les plus 
vulnérables des communes de la 
moughataa. Dans une déclaration 
du représentant régional du CSA 
en Assaba, M. Larbi Ould El 
Hacen, il a souligné que cette 
opération s’inscrit dans le cadre 
des programmes sociaux mis en 
œuvre par le CSA au profit des 
couches vulnérables, en applica-
tion du programme de Son Excel-
lence le Président de la 
République, M. Mohamed Ould 
Cheikh El Ghazouani, qui accorde 
une attention particulière aux 
couches les plus démunies. Il a in-
diqué que la période durant la-
quelle ces distributions d’argent 
ont été effectuées a été marquée 
par les conditions difficiles de la 
population locale, couvrant la pé-
riode estivale et le début de la sai-
son d’automne, une période 
durant laquelle la population locale 
est restée dans un état de pau-
vreté extrême. Cette période 
couvre la période estivale et le 
début de la saison automnale, une 
période au cours de laquelle les 
personnes qui dépendent des ac-
tivités pastorales et agricoles 
connaissent des conditions diffi-
ciles pendant l’été et avant la sai-
son des récoltes agricoles. 
L’adjoint au maire de la commune 
de Kankossa, M. Moustapha Ould 
Cheikh, au nom des habitants du 
quartier, a exprimé son apprécia-
tion des efforts du HCR en faveur 
des habitants du quartier, notant 
que les transferts d’argent, qui ont 
été effectués par le CSA, ont per-
mis d’améliorer les conditions de 
vie des habitants. Il a remercié le 
CSA et a appelé à l’augmentation 
et à la diversification de ces inter-
ventions afin d’inclure tous les 
groupes vulnérables de la pro-

vince. Les habitants des villages 
bénéficiaires ont également ex-
primé leurs remerciements à Son 
Excellence le Président de la Ré-
publique et au CSA pour ces dis-
tributions d’argent, notant leur 
impact positif sur les conditions de 
vie des groupes ciblés. 
Sélibabi organise un festival 
culturel et sportif 
Par ailleurs, le lancement officiel du 
festival des sports, de la culture et 

des arts organisé par la municipa-
lité de Sélibabi sous le slogan « Lé-
gendes d’hier, honorez-nous 
aujourd’hui » a eu lieu samedi soir 
au stade Cheibani Haidara. Ce fes-
tival de trois jours vise à mettre en 
lumière un certain nombre de su-
jets liés à notre patrimoine culturel 
aux niveaux national et local et à 
relier le présent des habitants de la 
wilaya à son passé honorable dans 
tous les domaines. Dans une allo-
cution prononcée à cette occa-
sion, Mohamed El Arby Ould 

Mohamedna Sid’Mohamed, wali 
adjoint du Guidimagha, a déclaré 
que ce festival constitue une occa-
sion importante pour rappeler les 
valeurs communes, la solidarité et 
la préservation des coutumes et 
des valeurs des ancêtres et des fi-
gures emblématiques. Il a ajouté 
que le festival abordera un certain 
nombre de sujets importants, prin-
cipalement liés à la délinquance 
infantile, à la violence fondée sur 
le genre et à l’amélioration de 
l’employabilité des jeunes, 

conformément à la politique du 
gouvernement visant à soutenir 
et à responsabiliser les jeunes 
dans tous les domaines. La céré-
monie du lancement du festival 
s’est déroulée en présence du 
vice-président du conseil régional 
du Guidimagha, M. Ali Boubou 
Diawara, du hakem de Sélibabi, 
M. Mohamed Ould Abdallahi, du 
maire de la commune de Sélibabi, 
M. Omar Hamadi Ba, et d’un 
grand nombre de passionnés de 
culture.

Quotidien national d’information
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En Tunisie, le chef du gouverne-
ment Kamel Maddouri a pré-
sidé, samedi dernier, au Palais 

du gouvernement à la Kasbah, un 
conseil ministériel restreint (CMR) 
consacré à l'examen d'un projet de 
décret fixant des dispositions spéci-
fiques liées à la réalisation des grands 
projets publics à caractère straté-
gique. Lors de la réunion, les princi-
pales dispositions du projet de décret 
ont été abordées, notamment l'adop-
tion de procédures et mesures spéci-
fiques liés à la réalisation de grands 
projets stratégiques dans des sec-
teurs de développement prioritaires, 
en particulier les procédures relatives 
au pilotage, suivi et réalisation ainsi 
que les modalités de conclusion des 
contrats. Il s'agit également des me-
sures visant à accélérer la mise en 
œuvre des projets bloqués, lit-on dans 
un communiqué publié par la Prési-
dence du gouvernement. Le Chef du 
gouvernement a souligné que le projet 
de décret s'inscrit dans le cadre d'une 
série de réformes menées par le gou-
vernement, en particulier celles liées 
au renforcement et l'amélioration du 
climat des affaires. Dans le même 
contexte, il a ajouté que les efforts 
sont axés sur la mise en place d'un 
certain nombre de mesures d'accom-

pagnement et procédures pour assis-
ter les opérateurs traitant avec les 
structures publiques dans le cadre de 
la réalisation des projets. Il a rappelé 
que ce conseil se tient en application 
des instructions du président de la Ré-
publique, Kaïs Saïed, concernant la 
révision de tous les textes législatifs et 

mesures qui entravent la réalisation 
des projets publics et privés, rappelant 
que les marchés publics représentent 
un levier stratégique pour atteindre le 
développement économique et social, 
et que la stimulation de l'investisse-
ment public constitue une condition 
préalable à la relance économique.

En Mauritanie, le Commissariat à la sécurité alimentaire (CSA) a entamé samedi dernier la mise en œuvre de la troisième phase des distributions 
d’argent dans la moughataa de Kankossa, au profit de milliers de familles. 

TUNISIE  
Discussions sur la réalisation des  

grands projets publics

MAURITANIE  

Action de solidarité avec  
les familles démunies 

LA LIBYE  
La contrebande de 100 kg         

d'or et de 1,5 million                
d'euros déjouée  

L'Agence de sécurité in-
térieure libyenne a dé-
claré samedi avoir déjoué 
une tentative de contre-
bande de 100 kg d'or et 
de 1,5 million d'euros à 
l'aéroport international de 
Misrata lors d'un contrôle 
de sécurité d'un vol inter-
national. L'agence a indi-
qué sur sa page 
Facebook vérifiée que les 
lingots d'or avaient été 
trouvés dans trois va-
lises, tandis que l'argent 
se trouvait dans une va-
lise. Les valises ont été 
repérées lors du contrôle 
de sécurité d'un vol à 
destination de la Turquie, 
a précisé l'agence. Plusieurs photos publiées par l'agence 
montrent les valises confisquées contenant des lingots d'or 
et des liasses de billets d'euros. Misrata est une ville por-
tuaire située à environ 200 km à l'est de la capitale Tripoli. 
L'agence a ajouté que "les responsables de ces valises ont 
été arrêtés". En mai, le procureur général de Tripoli a déclaré 
avoir ordonné l'arrestation du directeur général des douanes 
et d'autres fonctionnaires de l'aéroport international de Mis-
rata pour avoir comploté la contrebande de près de 26 000 
kg d'or. La Libye a connu peu de paix depuis le soulève-
ment de 2011 soutenu par l'OTAN et s'est divisée en 2014 
entre les factions de l'est et de l'ouest.  
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AGRESSION SIONISTE CONTRE LE LIBAN 

Des raids meurtriers ont visé les 
villes de Khiam et d'Al-Malikiyah 

"Un raid de l'ennemi (sioniste) sur la 
ville d'Al-Malikiyah a fait un martyr et 
trois blessés", a indiqué le ministère 
libanais de la Santé dans un 
communiqué. Plus tôt hier di-
manche, le ministère a affirmé 

qu'"un raid de l'ennemi (sioniste) sur la ville 
de Khiam a entraîné la mort en martyre 
d'une personne". A son tour, l'agence de 
presse libanaise a rapporté que "Depuis les 
premières heures de l’aube, des avions de 
combats (sionistes) ont mené une agres-
sion aérienne massive. Plus de 60 frappes 
aériennes ont été enregistrées sur plus de 
16 villes du sud du Liban". L'escalade sio-
niste au Liban s'est intensifiée depuis 
quelques jours, suite aux explosions provo-
quées par des cyberattaques sionistes 
ayant pris pour cible des appareils de 
communication, mardi et mercredi derniers, 
et qui ont fait 37 martyrs et plus de 3.000 
blessés, en plus d'une frappe aérienne qui 
a visé vendredi la banlieue sud de Bey-
routh, faisant 45 martyrs, dont des enfants 
et des femmes, selon les dernières statis-
tiques annoncées dimanche par le minis-
tère de la Santé. 
 
Plusieurs villes ravagées par des       
incendies  
 
Les avions de guerre de l’entité sioniste ont 
lancé une série de frappes aériennes dans 
le sud du Liban samedi, provoquant des in-
cendies dans plusieurs villes. 

Selon un communiqué de l'armée sioniste, 
les avions de combat ont mené une nou-
velle vague de frappes aériennes sur des 
cibles du Hezbollah dans le sud du 
Liban.Des images d'incendies dans les 
villes du sud ont circulé sur les réseaux so-
ciaux à la suite de ces frappes.Selon 
l'agence de presse nationale du Liban, les 
avions de combat sionistes ont mené plus 
de 50 frappes aériennes sur des villes du 
sud du Liban.Les attaques ont visé plu-
sieurs villes, dont Zawtar, Wadi Rumein, 
Deir El Zahrani, al-Lwaiza, Mlikh, Barti, Kafr 

Melki et El-Rihane, a indiqué l'agence.Les 
avions de guerre sionistes ont également 
mené trois frappes aériennes dans la zone 
forestière située entre les villes d'Azza et de 
Deir El Zahrani. 
Les raids sionistes sur les villes du Liban, 
celles du sud notamment, ont fait plus de 
700 martyrs depuis le 7 octobre 2023, date 
du début de l'agression génocidaire contre 
Ghaza, selon les autorités libanaises. Selon 
l'ONU, plus de 110.000 personnes ont été 
déplacées dans le sud du Liban par les 
agressions de l'armée sioniste.

Cisjordanie occupée 
Au moins 10                  
Palestiniens arrêtés 

Les forces d’occupation sionistes ont arrêté, 
dans la nuit de samedi à dimanche, au moins 
10 Palestiniens, dont un enfant et d’anciens 
prisonniers, dans différents gouvernorats rele-
vant de la Cisjordanie occupée, a indiqué un 
communiqué conjoint publié par la Commis-
sion pour les affaires des prisonniers et le Club 
des prisonniers palestiniens.Les arrestations 
ont été menées dans les gouvernorats de Qal-
qilya, Ramallah, Beit Lehm, Tolkarem, Ramal-
lah, El Khalil et Tobas, précise le communiqué. 
Les forces d’occupation continuent de mener 
des raids et de commettre des agressions gé-
néralisées lors des opérations d’arrestation, ac-
compagnés de graves passages à tabac et de 
menaces contre les détenus et leurs familles, 
en plus d’actes de sabotages et de destruction 
des maisons des Palestiniens, ajoute la même 
source. 
 
Soudan 
Le choléra se propage 
 
Le ministère soudanais de la Santé a rapporté 
samedi dernier dans un communiqué que « 
348 nouvelles infections, dont 7 décès, ont été 
enregistrées dans 5 Etats : Khartoum (centre), 
Kassala et Gedaref (est), le Nil (nord) et Sennar 
(sud) ». Le communiqué explique que « les in-
fections ont atteint 12 201 cas, dont 370 
décès, dans 9 des 18 Etats du pays depuis 
août ».Le 12 août dernier, les autorités souda-
naises ont déclaré le choléra épidémie dans le 
pays. Les catastrophes naturelles et les épidé-
mies cette année coïncident avec les souf-
frances persistantes dans ce pays en raison de 
la guerre entre l’armée soudanaise et les 
Forces de soutien rapide (FSR). Le conflit 
éclaté le 15 avril 2023 a fait des milliers de 
morts et plus de 10 millions de personnes dé-
placées et réfugiées. 
 
Nigeria 
159 criminels éliminés 
par l’armée 

 Au moins 159 « criminels » ont été éliminés au 
Nigeria dans diverses opérations antiterroristes 
au cours de la semaine passée, a annoncé un 
porte-parole de l’armée. 
Dans un communiqué publié samedi, Edward 
Buba, un porte-parole de l’armée, a affirmé 
que « 159 criminels ont été éliminés et plus de 
174 personnes ont été arrêtées dans le cadre 
des efforts visant à éliminer les éléments crimi-
nels ». Les opérations ont également permis de 
libérer « au moins 188 otages détenus par des 
hommes armés dans différentes régions », 
selon la source. 
 
États-Unis 
Trump refuse de            
débattre à nouveau   
avec Harris 
 
Le républicain Donald Trump a rejeté le défi 
lancé par sa rivale démocrate Kamala Harris de 
débattre une nouvelle fois avant la présiden-
tielle américaine le 5 novembre.« Il est trop tard 
pour organiser un nouveau débat, le vote a 
déjà commencé », a balayé l’ancien président, 
en référence au début du vote par anticipation 
dans certains Etats du pays.La vice-présidente 
avait proposé quelques heures plus tôt à son 
adversaire républicain une confrontation le 23 
octobre, sur CNN.« J’espère que Donald 
Trump se joindra à moi », avait-elle lancé sur X. 

Des raids meurtriers ont visé hier les villes de Khiam et d'Al-Malikiyah, au sud du 
Liban, faisant au moins deux martyrs, indiquent les autorités.
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Manifestations dans plusieurs  
capitales du monde

Agressions  
génocidaires sionistes 

contre Ghaza 

De nombreuses villes et capitales 
mondiales ont été témoins samedi de 
manifestations massives dénonçant 

les agressions sionistes contre la bande de 
Ghaza, en cours depuis près d’un an, a 
rapporté l’agence palestinienne de presse, 
Wafa. 
Des milliers de personnes ont pris part aux 
manifestations organisées à Paris (France), 
Vienne (Autriche), Uppsala et Stockholm 
(Suède), Milan (Italie), la ville néerlandaise 
de Maastricht, Liverpool (Angleterre), 
Odense et Copenhague (Danemark), Hel-
sinki (Finlande), dans les villes allemandes 
de Hambourg, Brême, Fribourg, et Berlin, 
en soutien au peuple palestinien, exigeant 
un cessez-le-feu et l’entrée de l’aide huma-
nitaire dans l’enclave palestinienne. 
Les manifestants ont hissé des drapeaux et 
des banderoles palestiniens dénonçant les 
crimes commis par l’occupation sioniste 

contre le peuple Palestinien, a ajouté Wafa. 
Condamnant le génocide dans la bande de 

Ghaza, ils ont appelé à la fin de la politique 
de deux poids, deux mesures, et à la néces-
sité de poursuivre l’occupation pour ses 
massacres contre les palestiniens, en parti-
culier les enfants. 
Le bilan de l'agression génocidaire sioniste 
contre la bande de Ghaza s'est alourdi à 
41.431 martyrs et 95.818 blessés, depuis le 
7 octobre 2023, ont indiqué dimanche les 
autorités palestiniennes de la Santé. 
Selon la même source, l'armée d'occupa-
tion sioniste a commis 3 massacres au 
cours des dernières 24 heures dans la 
bande de Ghaza, faisant 40 martyrs et 58 
blessés.Les autorités palestiniennes de la 
santé ont indiqué qu'un certain nombre de 
victimes palestiniennes se trouvaient en-
core sous les décombres et sur les routes, et 
que les forces de l'occupation empêchaient 
les ambulances et les équipes de la Protec-
tion civile de leur porter secours.

La composition du gouverne-
ment de Michel Barnier, dévoilée 
samedi soir par l’Elysée,            
provoque la colère des                 
oppositions de tout bord. 

Ce nouvel Exécutif ne compte aucun 
membre du NFP (Nouveau Front Po-
pulaire) arrivé en tête des élections lé-

gislatives et marque un très net virage à 
droite avec la présence de plusieurs figures 
républicaines et conservatrices à l’image de 
Bruno Retailleau, nommé ministre de l’Inté-
rieur.De fait et pour des raisons différentes, 
le gouvernement de Michel Barnier essuie de 
vives critiques notamment relatives à un 
manque de légitimité. 
Le chef de file de La France Insoumise (LFI), 
Jean-Luc Mélenchon a ouvertement appelé à 
« s’en débarrasser aussitôt que possible ». 
«Le casting du nouveau film catastrophe ma-
croniste est connu. Le gouvernement des per-
dants des élections législatives est dans la 
main de l'inquiétant ministre de l'Intérieur, 
président du groupe dominant du Sénat où se 

décidera donc désormais le contenu des 
textes supportés par LR (NDLR: Les Républi-
cains). Cette combinaison n'a ni légitimité ni 
futur », a-t-il grincé dans une publication sur 
le réseau social X.Même son de cloche du 
côté du Rassemblement national (RN), avec 
le président du parti d’extrême-droite, Jor-
dan Bardella, qui estime que « ce gouverne-
ment ne reflète en rien les aspirations des 
Français ». «Ce que les Français ont démo-
cratiquement sanctionné, à deux reprises, ne 
peut revenir par de lamentables jeux d’appa-
reils et calculs politiciens. C'est donc un gou-
vernement qui n’a aucun avenir », a-t-il 
déclaré, lui aussi, sur le réseau social X. 
La candidate de NFP à Matignon, Lucie Cas-
tets a considéré pour sa part que « c’est la 
démocratie qui est humiliée » par la nomina-
tion de ce nouveau « gouvernement de droite 
dure ». Pour rappel, l’Elysée a dévoilé sa-
medi soir la composition du gouvernement de 
Michel Barnier. Si la ministre de la culture 
Rachida Dati et le ministre des armées Sé-
bastien Lecornu ont été reconduits, la nou-
velle équipe gouvernementale ne recense 
aucun réel "poids-lourd" politique. 
Le discours de politique générale de Michel 

Barnier doit avoir lieu le 1er octobre au Pa-
lais Bourbon et permettra, néanmoins, 
d’éclairer les Français sur l’orientation poli-
tique voulue par Matignon.

FRANCE 
Les oppositions vent debout contre le nouveau gouvernement
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Des jeux vidéo sé-
rieux à visée propa-
gandiste ou 
publicitaire existent. 
Par exemple, Ame-
rica’s Army (AA), dif-

fusé entre 2002 et 2022 sur le 
net, était un jeu de tir à la pre-
mière personne (FPS) sur la thé-
matique de guerre comme Call of 
Duty. Sauf qu’il était téléchar-
geable gratuitement. Dans quel 
but ? Valorisant l’armée des USA, 
il servait principalement d’outil de 
recrutement. Seuls les soldats 
étasuniens étaient jouables pour 
effectuer les différentes missions 
proposées. Ce qui donnait un seul 
point de vue. Ce titre a été adapté 
sur diverses plates-formes pour 
toucher un large public, y compris 
les adolescents dès 13 ans, ren-
forçant ainsi sa diffusion tout en 
sensibilisant les plus jeunes aux 
métiers militaires. En Chine, le jeu 
mobile Clap for Xi est embléma-
tique d’une forme de propagande 
poltique. Lancé en 2017 par la 
firme Tencent, il invite les joueurs 
à applaudir le plus de fois possible 
le discours du président chinois Xi 
Jinping durant 19 secondes… Té-
léchargé plus de 400 millions de 
fois, ce jeu sérieux offre peu de 
place à l’interprétation et sert à 
renforcer le soutien au président 
chinois. Son gameplay simple, 
consistant à appuyer rapidement 
sur un même bouton dans un 
temps très court, favorise la re-
jouabilité et l’exposition continue 
aux messages politiques du gou-
vernement. Mais l’idéologie véhi-
culée par les jeux vidéo concerne 
aussi le monde économique : 
Energyville a été commandité par 
le pétrolier nord-américain Che-
vron en 2007. Ce jeu de gestion 
urbaine simule la transition éner-
gétique. Bien qu’il aborde la ques-
tion des énergies renouvelables, il 
oriente subtilement les joueurs 
vers l’utilisation d’énergies fos-
siles, légitimant ainsi l’usage du 
pétrole et du gaz naturel. Ce jeu 
sérieux soulève des questions 
éthiques, notamment sur l’intro-
duction de marques dans un 
contexte éducatif. 
 
Le jeu vidéo, c’est le message 
 
Ces jeux vidéo qui véhiculent des 
idéologies sont-ils pour autant effi-
caces ? Autrement dit, est-ce 
qu’un jeu vidéo peut réellement 
transmettre un message ? La ré-
ponse est complexe. Pour le 
comprendre, partons de la citation 
de Marshall McLuhan : « le me-
dium, c’est le message ». Il ex-
plique ainsi que la nature du 
support influe sur le message lui-
même. Concrètement, qu’en est-il 
avec un message associé à du jeu 
vidéo ? En 2003, Katie Salen et 
Eric Zimmerman ont recensé diffé-
rentes propriétés du jeu propo-
sées par divers auteurs. Au final, 
seule la présence de règles repré-
sentait une caractéristique 
commune. Mais cela reste insuffi-
sant pour définir le jeu, car des 
règles se retrouvent ailleurs 
comme dans le code général des 
impôts. Vouloir définir le jeu vidéo, 
malgré sa dimension technolo-
gique, est également une affaire 
complexe. Mathieu Triclot illustre 
cette difficulté dans une discus-
sion fictive entre Socrate et Mario. 
La définition est au final très floue. 
La perception du jeu est donc 
subjective comme le souligne 

Jacques Henriot. La lecture et la 
compréhension de messages vé-
hiculés par le jeu vidéo également. 
Les graphismes, le son, le scéna-
rio, les dialogues, les mécaniques 
de jeu sont interprétés différem-
ment selon les joueurs et peuvent 
s’éloigner du message initial de 
l’auteur du jeu. On parle d’ « écart 
interprétatif ». 
 
Comment réduire l’écart      
interprétatif ? 
 
Les créateurs de jeux mettent en 
place des stratégies pour guider 
au mieux les joueurs vers le mes-
sage souhaité. Cela peut s’ap-
puyer sur des textes, des 
musiques, des cinématiques pour 
tâcher d’expliciter le propos. Mais, 
cela peut aussi concerner les mé-
caniques de jeu qui servent de « 
rhétorique procédurale » selon Ian 
Bogost. Par exemple, dans un jeu 
de course automobile, les joueurs 
pourraient être invités à choisir 
parmi différentes marques de 
pneus pour espérer gagner. L’idée 
étant de faire penser que certains 
produits sont meilleurs que 
d’autres. Cependant, le joueur 
n’est pas un récepteur passif. Son 
interprétation du message dépend 
de ses connaissances, de son ex-
périence, de son contexte culturel 
et émotionnel, et même du fait de 
jouer seul ou en groupe. Gonzalo 
Frasca résume cela en disant que, 
« même si le concepteur propose 

des règles, c’est toujours le joueur 
qui décide ». Jouer en groupe 
peut aider à surmonter certains 
blocages, qu’ils soient technolo-
giques, culturels ou autres. Une 
pré-étude menée avec 190 étu-
diants entre 2022 et 2023, avec le 
jeu vidéo sérieux McDonald’s 
video game, a fait ressortir que 
jouer en groupe augmentait de 12 
% le nombre de personnes réus-
sissant à jouer et de 15 % celles 
percevant un message. Cepen-
dant, l’interprétation correcte du 
message n’a augmenté que de 6 
%. Cela laisse supposer que le 
mode groupe est surtout utile 
pour aider à jouer et identifier un 
message, mais pas nécessaire-
ment pour l’interpréter correcte-
ment. 
 
Débriefer, réfléchir 
 
Proposer un débriefing après le 
jeu semble indispensable. Cela 
permet aux joueurs de partager 
leurs expériences, ressentis et in-
terprétations. Le médiateur peut 
ensuite délivrer et expliquer le véri-
table message des auteurs du jeu. 
Cependant, comprendre ne ga-
rantit pas l’adhésion. Par exem-
ple, après avoir joué à McDonald’s 
video game, les participants ont 
bien compris qu’il s’agissait d’un 
jeu satirique dénonçant la marque 
et non pas d’une publicité. Pour 
autant, certains ont eu envie de 
consommer des hamburgers pour 

leur déjeuner. Il est également 
possible de proposer un jeu in-
jouable pour inciter les partici-
pants à réfléchir. Par exemple, 
dans une formation à l’humani-
taire, vous pouvez proposer de 
jouer à une partie de cartes où 
chaque joueur aura des règles lé-
gèrement différentes. Pour l’un, la 
carte la plus forte sera l’as, pour 
un autre le roi, etc. Les joueurs 
auront pour consignes de jouer 
sans parler. Rapidement, des frus-
trations et l’impossibilité de jouer 
apparaissent. Le débriefing souli-
gnera l’importance de compren-
dre les différences culturelles dans 
un contexte où l’on ne maîtrise 
pas la langue des personnes à 
aider. Ainsi, l’impossibilité de jouer 
peut aussi contribuer à délivrer un 
message. 
 
Jeu vidéo et soft power 
 
Transmettre un message via du 
jeu vidéo est une affaire complexe 
via la subjectivité et les écarts in-
terprétatifs. Cependant la citation 
« Le medium, c’est le message » 
de McLuhan sous-tend un autre 
aspect : la transformation pro-
gressive des sociétés dans les 
manières de communiquer avec 
des médias dominants. Le 
concept de Soft Power va nous 
éclairer. Développé par Joseph 
Nye en 1990, il désigne l’influence 
d’un pays par ses valeurs, idées 
et culture. Le jeu vidéo, marché 

culturel majeur, dépasse celui du 
cinéma et de la musique en chiffre 
d’affaires. Il peut illustrer la supré-
matie technologique et culturelle, 
notamment des États-Unis avec 
des acteurs comme Microsoft, 
Activision ou encore Rockstar 
Games, dont la série des GTA et 
Red Dead Redemption sont des 
titres représentatifs. Le Japon pré-
sente également un soft power vi-
déoludique via des entreprises 
comme Sony et Nintendo, véhicu-
lant parfois la culture nippone, par 
exemple Ghost of Tsushima. La 
Chine, quant à elle, prend égale-
ment son essor dans le soft 
power vidéoludique via notam-
ment Tencent depuis les années 
2010. Le rachat de parts dans 
Riot Games voit apparaître la cé-
lébration du Nouvel An chinois 
dans League of Legends par 
exemple. En parallèle, sont recen-
sés des titres vidéoludiques 
comme Black Myth Wukong qui 
promeuvent la culture et la mytho-
logie chinoise. L’Europe possède 
un savoir-faire industriel dans le 
jeu vidéo depuis les années 1980 
et semble avoir pleinement pris 
conscience de l’importance du 
soft power après la pandémie de 
Covid-19, cherchant désormais à 
lier jeu vidéo et éducation. L’em-
ploi de jeux vidéo servant à pro-
mouvoir des savoir-faire 
technologiques et des idéologies 
se traduit désormais par un ren-
forcement des inégalités cultu-
relles. En effet, certains pays ne 
sont pas en mesure de produire 
de jeux vidéo pour exporter leur 
propre culture, alors que d’autres 
épousent les cultures dominantes 
: le prochain opus Cyberpunk 
Orion du studio polonais CD Pro-
jekt Red sera ainsi réalisé par un 
studio basé à Boston pour « amé-
ricaniser » le jeu. Le prisme du 
Soft Power permet de se rendre 
compte que la production de 
titres vidéoludiques visant des 
marchés mondialisés représente 
déjà en soi des enjeux idéolo-
giques, même en l’absence de 
messages explicites. Dès lors, 
peu de jeux vidéo semblent tota-
lement dénués de dimensions 
idéologiques.    

Les jeux vidéo, outils de soft 
power ou vecteurs d’idéologies ? 

Bon nombre de jeux vidéo véhiculent des messages idéologiques, de manière plus ou moins subtile, que ce soit sur le plan politique 
ou économique ou pour exercer une forme de soft power. Pour autant, les joueurs n’identifient pas toujours ces messages, et les       

interprètent de manière subjective. 
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Ligue des Champions  
Le MC Alger 
file en phase 

de poules 
Le MC Alger s’est qualifié 
pour la phase de poules de la 
Ligue des champions 
d’Afrique, en s’imposant de-
vant la formation tunisienne 
de l’US Monastir sur le score 
de 2 buts à 0 en match retour 
du deuxième tour prélimi-
naire disputé samedi soir au 
stade Chahid Ali-Ammar de 
Douera (Alger). 
 BBattu à l’aller ven-

dredi dernier à 
Tunis sur un score 
d’un but à zéro sur 
un but contre son 

camp de Ghezala, le Moulou-
dia d’Alger qui a inauguré son 
nouveau fief, a réussi à remon-

ter la pente et renverser la ten-
dance. Après une première pé-
riode sans but, les hommes de 
Patrice Beaumelle ont fait le 
job en deuxième mi-temps. Za-
karia Naidji a ouvert le score à 
la 70e minute d’un superbe 
coup franc direct, pour ensuite 
doubler la mise à la 81e minute 
d’un but contre son camp de 
Moses (81e). 
Le MC Alger emboite le pas à 
l’autre représentant algérien, le 
CR Belouizdad qui a composté 
son billet pour la phase de 
poules, en éliminant l’AS 
Douanes du Burkina Faso 
(aller : 0-1, retour : 1-0, aux 
t.a.b : 4-3), vendredi soir au 
stade Miloud-Hadefi d’Oran. 

Équipe nationale  
Rayan Cherki donne son         

accord à la FAF 
Le milieu offensif de 
l’Olympique Lyonnais, 
Rayan Cherki pourrait 
être retenu par le sélec-
tionneur national Vladi-
mir Petkovic pour le 
stage de novembre. 
Selon nos informations, 
la première instance du 
football nationale aurait 
obtenu l’accord défini-
tif de l’autre franco-al-
gérien, Rayan Cherki 
(20 ans) qui évolue à 
l’O.Lyon pour rejoindre 
les rangs des Verts.  
Ce dernier serait même 
en train de préparer un dossier de changement de natio-
nalité sportive auprès de la FIFA, vu qu’il a déjà porté 
les couleurs des jeunes sélections de France, dont la der-
nière en date la sélection olympique avec laquelle il a 
participé à la précédente édition des Jeux olympiques 
tenus cet été à Paris. 
Et de poursuivre que la FAF attend que Cherki envoie 
un engagement écrit avant de transmettre son dossier à 
la Commission de qualification des joueurs de la FIFA, 
en attendant que le sélectionneur national, Vladimir Pet-
kovic, ne tranche sur sa convocation ou non en vue des 
prochaines échéances de l’équipe nationale, sachant que 
le joueur traverse une conjoncture difficile au sein de son 
club après qu’il s’est retrouvé en dehors des plans de son 
entraineur depuis le début de cet exercice. 
Pour rappel, des sources concordantes laissent entendre 
que la FAF est déjà assurée des services de deux autres 
jeunes talents activant en Europe, en l’occurrence, Bra-
him Maza (18 ans), le meneur de jeu de la formation al-
lemande d’Herta Berlin, et Amine Chiakha, l’attaquant 
de pointe du club danois de Copenhague. 
 

Prévu en Tanzanie le Kenya, et 
l'Ouganda 

L'Algérie ne participera pas à 
la du CHAN 2025 

L'Algérie ne participera 
pas à la 8é édition du 
Championnat d'Afrique 
des Nations (CHAN), qui 
sera organisée conjointe-
ment par le Kenya, la Tan-
zanie et l'Ouganda, du 1er 
au 28 février 2025, a an-
noncé samedi soir, la Fé-
dération algérienne de 
football (FAF). 
«Le bureau fédéral a pris 
la décision de ne pas parti-
ciper à cette compétition et 
de réorienter les efforts et moyens en direction des jeunes 
catégories, masculines et féminines», indique un 
communiqué de l'instance fédérale publié sur son site 
officiel à l'issue de la réunion de son BF en session or-
dinaire. 
Pour rappel, le président de la CAF Patrice Motsepe, 
avait annoncé lundi à Nairobi, que la 8e édition du 
Championnat d'Afrique des nations (CHAN), organisée 
conjointement par le Kenya, la Tanzanie et l'Ouganda, 
se disputera du 1er au 28 février 2025. 
Comme la Coupe d'Afrique des nations (CAN), le 
CHAN va être décalé comme lors des deux précédentes 
éditions : prévu initialement en 2024, le tournoi aura 
donc lieu en 2025 du 1er au 28 février. 
Deux ans avant la CAN 2027, le Kenya, la Tanzanie et 
l'Ouganda vont donc avoir l'occasion de s'offrir une belle 
répétition. 
Les éliminatoires auront lieu entre octobre et décembre 
2024. 
La dernière édition du CHAN, disputée en Algérie en 
2023, avait été remportée par la Sénégal devant l'Algérie 
(0-0, 5-4 aux t.a.b) en finale disputée le 4 février au stade 
Nelson Mandela de Baraki (Alger). 

Le Paradou AC a lancé sa saison de la meilleure des 
manières. Les Pacistes se sont imposés face à 
l’ASO Chlef, sur le score de 2 buts à 0, ce samedi 

au stade 20 Aout (Alger) à l’occasion de la 1ère journée 
du championnat national de Ligue 1 Mobilis. Pour sa pre-
mière sortie dans l’exercice 2024-2025, le PAC a répondu 
présent. Les Académiciens ont pris les commandes de la 
partie en ouvrant le score à la 25e minute par l’entremise 
de Boulbina. 
La formation de la capitale a confirmé sa main mise sur 
le match en ajoutant une seconde réalisation à l’heure de 
jeu à la suite d’un penalty transformé par Boulbina, au-
teur d’un doublé. À l’image du PAC, l’ES Sétif et l’O 
Akbou ont également réussi leur entrée en lice. Les Séti-
fiens ont pris le meilleur sur le MC El Bayadh, alors que 
le nouveau promu s’est imposé sur le même score face 
au NC Magra (1-0). Scindée en plusieurs parties, en rai-
son du déroulement des compétitions africaines inter-
clubs, cette première manche de la saison se poursuivra 
ce mardi avec le déroulement du match MC Oran - JS 
Saoura, programmé au stade Miloud Hadefi (18h00). 
Concernant les quatre rencontres restantes (JSK-MCA, 
USMK-CRB, CSC-ESM et USMA-USB), elles auront 
lieu les 1er et 2 octobre prochains.   

Ligue 1 Mobilis (1ère journée)  
Le Paradou AC domine l’ASO Chlef 

Coupe de la Confédération africaine  
Madoui : «Nous avons joué un grand match» 

L’entraîneur du CS Constantine, Kheireddine Madoui s’est 
exprimé est revenu sur la qualification de son équipe en 
phase de poules de la coupe de la CAF après sa victoire sa-

medi soir au stade chahid Hamlaoui face au club ghanéen Nsoa-
treman FC lors du match retour du 2ème tour préliminaire. 
« Nous avons joué un grand match et les joueurs ont été à la hau-
teur parvenant à apporter la joie aux supporters. Nous avons bien 
analysé le jeu du ghanéen Nsoatreman FC.. La rencontre a été très 
tactique et les joueurs ont appliqué strictement les directives surtout 
après avoir marqué le premier but et nous avons œuvré à fermer 
toute issue devant l’adversaire que nous sachant tenace sur le plan 
physique », a indiqué le coach du CSC en fin de match. Et d’ajouter 
: « Notre défense a été au top tout au long des 90 minutes et cela 
était visible lors de nos précédents matches », soulignant que « l’at-
taquant Zakaria Benchaa a montré une nette évolution de son ni-
veau ».  

Qualifs-CAN-2025  
Le déplacement à Lomé se fera              

d'un vol charter
La Fédération algérienne 

de football a annoncé 
que le déplacement de 

la sélection nationale à Lomé 
se fera "à bord d'un vol char-
ter", en prévision de sa 
confrontation contre le Togo, 
dans le cadre de la quatrième 
journée (Groupe E) des qua-
lifications de la Coupe 
d'Afrique des Nations 
(CAN-2025), prévue le 14 
octobre prochain, à (17h00 
algérienne). 
Le déplacement des Verts 

sera précédé d'un stage blo-
qué, qui débutera le 7 oc-
tobre, et surtout du match 
de la troisième journée de 
ces qualifications de la 
CAN-2025. Ce sera contre 
cette même équipe du Togo, 
dans la soirée du 10 octobre, 
à partir de 20h00, au stade 
du 19-Mai 1956 d'Annaba. 
"Le Bureau Fédéral soutient 
et encourage l'équipe natio-
nale pour réaliser des résul-
tats positifs et s'engage à 
mobiliser tous les moyens 

humains et matériels pour 
qu'elle atteigne ses objec-
tifs" a ajouté la FAF dans 
un bref communiqué, dif-
fusé sur son site officiel. 
A l'issue des deux pre-
mières journées de compé-
tition, l'Algérie est 
solidement en tête du 
Groupe (E) avec six points, 
devant le Togo (2 pts), au 
moment où la Guinée 
équatoriale et le Libéria  
ferment la marche, avec        
un point chacun. 



13ENVIRONNEMENT
 
Lundi 23 septembre 2024

VENDRE L’EAU DE FONTE DE LA CALOTTE GLACIAIRE? 
 Une idée folle, et partiellement approuvée 

par le gouvernement du Groenland 
D’après les informations de The Wired, rendues publiques le 19 septembre dernier, une start-up a obtenue les autorisations partielles du        

gouvernement du Groenland pour capter et revendre à l’étranger l'eau de fonte de certains glaciers du pays. 

La calotte glaciaire du 
Groenland représente 
environ 6,5 % de l’eau 
douce de la planète. De 
quoi faire tourner la tête 
de certains entrepre-

neurs, bien décidés à ne pas pas-
ser à côté de cet "or blanc". C’est 
le cas d'Arctic Water Bank, une 
start-up dont le projet de récolter 
l’eau de fonte des glaciers et de 
l’expédier à l’étranger a d’ores et 
déjà partiellement été approuvée 
par le gouvernement du Groen-
land, rapporte dans un article 
paru le 19 septembre dernier 
Wired. 
 
Un droit exclusif sur les 20 
prochaines années 
 
"C’est l’une des eaux les plus 
propres au monde. Quiconque a 
goûté à l’eau du Groenland sait 
que c’est de l’or blanc pur", ex-
plique dans les colonnes de The 
Wired Samir Ben Tabib, cofonda-
teur et responsable des relations 
internationales d’Arctic Water 
Bank. Le projet de la start-up ? 
Construire un barrage dans le sud 
du Groenland afin de récupérer 
l’eau de fonde des glaciers puis la 
transporter dans le monde entier 
par bateau dans des navires-ci-
ternes, précise Wired. 
 
 
L’hélice… et ses délices 
 
Selon des documents consultés 
par le média américain, la stars-
up dispose déjà des autorisations 
initiales dont elle a besoin pour 
développer son projet : le gouver-
nement lui a en effet accordé le 
droit exclusif d’utiliser toute l’eau 
et la glace d’une rivière près de la 
ville de Narsaq durant les 20 pro-
chaines années. Celle-ci produit 
en moyenne 21,3 milliards de 
litres d’eau chaque année, soit 
quasiment toute l’eau de fonte de 
la calotte glaciaire du Groenland. 
Pour construire son barrage, la 
société devra d'abord réaliser une 
étude d’impact environnemental 
(EIE). Un obstacle qui n'en serait 
pas vraiment un : la construction 
de barrages n'est pas une nou-
veauté dans le pays pourtant en-

core très préservé, rapporte 
Wired. "Nous disposons de l’une 
des ressources les plus pré-
cieuses au monde dans cette ré-
gion, et en abondance, et nous 
voulons faire passer ce message 
aux investisseurs et aux marchés 
potentiels", ajoute dans les co-
lonnes Naaja H. Nathanielsen, mi-
nistre du Commerce et des 
Affaires du Groenland. Selon la 
ministre, "l’objectif est double" : "Il 
s’agit de nouvelles sources de re-
venus pour le pays, ainsi que de 
développement des entreprises 
locales et de création d’emplois 
associés." 
 
Transporter l’eau ou la        
dessaler ? 
 
Il ne s’agit pas de la première ten-
tative d’exploiter les eaux de fonte 

des glaciers. Les fondateurs 
d’Arctic Water Bank eux-mêmes 
avaient déjà fondé la société Arc-
tic Ice, qui proposait d’expédier la 
glace pêchée en mer vers des 
bars à cocktails à l’étranger, no-
tamment aux Émirats arabes unis. 
À la fin des années 1990, les 
Pays-Bas avaient quant à eux es-
sayé d’importer de l’eau des 
fjords de Norvège, sans succès. 
Plus récemment, nous mention-
nions les projets des "chasseurs 
d'icebergs", qui cherchent à cap-
turer et remorquer les monuments 
glacés pour les apporter à des ré-
gions en stress hydrique. "En rai-
son des monopoles, les 
mauvaises idées peuvent perdu-
rer bien plus longtemps que prévu 
dans le secteur de l’eau", explique 
David Zetland, professeur adjoint 
à l’Université de Leyde qui étudie 
l’économie politique de l’eau. 

Celui-ci se dit sceptique quant à 
la capacité du projet Arctic Water 
Bank à concurrencer les prix du 
marché pour l’eau du robinet ainsi 
que le prix du dessalement de 
l’eau, d’environ 1 dollars pour 1 
000 litres aujourd'hui selon l’ex-
pert. Guy Alaerts, professeur à 
l’Institut IHE de Delft pour l’éduca-
tion à l’eau aux Pays-Bas, n’est 
pas aussi catégorique : "Le des-
salement est très coûteux en 
termes d’énergie, donc si l’éner-
gie est chère, alors peut-être qu’il 
pourrait devenir compétitif d’im-
porter de l’eau à la place (…) Je 
dirais que ce n’est pas une solu-
tion générale au problème de la 
pénurie mondiale d’eau potable, 
mais que cela peut fonctionner 
dans certains endroits en tant que 
solution d’urgence ou de complé-
ment de ressources en eau". La 
question du transport de l’eau 

sera par ailleurs décisive quant à 
la viabilité du projet. "Je ne pense 
pas que quiconque ait évalué 
l’empreinte hydrique et énergé-
tique des deux options : transpor-
ter l’eau ou la dessaler", précise 
Guy Alaerts. "Le transport de l’eau 
du Groenland jusqu’à la côte est 
des États-Unis, par exemple, n’est 
pas très long, mais si vous devez 
l’amener jusqu’en Californie, qui 
est une région plus sèche, alors 
vous devez faire le tour du conti-
nent, et cela pourrait être trop 
cher. Je pense que les mathéma-
tiques devront être faites au cas 
par cas". "Tout le monde pense 
que le monde est un endroit hu-
mide avec quelques déserts, mais 
d’ici 2050, ce sera différent. Le 
monde sera essentiellement un 
endroit sec avec seulement 
quelques endroits et pays ayant 
beaucoup d’eau" conclut-il.  
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Non seulement ils contribuent 
au réchauffement du climat, 
mais les feux de forêt créent 
aussi leurs propres nuages. 
Résultat, des orages plus          
fréquents dans les régions       
qui brûlent. 
 C'est ce que montrent les 

données satellitaires à 
haute résolution. Reprises 

violentes de feu (blowups en an-
glais), tornades de feu, orages 
monumentaux… Lorsque les feux 
de forêt sont de grande ampleur 
et atteignent une température cri-
tique, ils peuvent créer leurs 
propres conditions météorolo-
giques. Dans ces situations ex-
trêmes, les méthodes 
traditionnelles des pompiers pour 
contrôler directement le feu ne 
fonctionnent plus. Les deux de 
forêt deviennent alors incontrô-
lables. Mais comment un incendie 
peut-il influencer sur la météo ? 
Des images satellites montrent 
comment l’incendie Park Fire près 
de Chico, en Californie, a créé 
d’immenses nuages pyrocumulo-
nimbus, visibles en blanc, en juil-
let 2024.  Je suis un spécialiste de 
l’atmosphère qui utilise les don-
nées recueillies par les satellites 

dans les modèles de prévision 
météorologique, afin de mieux an-
ticiper les phénomènes météoro-
logiques extrêmes liés aux 
incendies. Or, les données satelli-
taires montrent que les orages 
provoqués par les incendies sont 
beaucoup plus fréquents qu’on ne 
le pensait il y a encore quelques 
années. Elles permettent aussi de 

mieux comprendre ce qui se 
passe concrètement, de la fumée 
des feux aux nuages d’orage. 
Imaginez une terre en friche avec 
des herbes sèches, des brous-
sailles et des arbres. Une étincelle 
jaillit, peut-être à cause de la 
foudre ou d’une branche d’arbre 
qui heurterait une ligne électrique. 
Si le temps est chaud, sec et ven-

teux, cette étincelle peut rapide-
ment déclencher un feu de forêt. 
Lorsque la végétation brûle, de 
grandes quantités de chaleur sont 
libérées. Cette chaleur réchauffe 
l’air près du sol et cet air s’élève 
comme une montgolfière, puisque 
l’air chaud est moins dense que l’air 
frais. L’air frais s’engouffre alors 
dans le vide laissé par l’air ascen-

dant. C’est ainsi que les incendies 
de forêt créent leurs propres sché-
mas de vent. Les incendies créent 
leurs propres schémas de vent et 
leurs propres conditions météorolo-
giques à mesure que leur chaleur 
s’élève.  La suite dépend de la sta-
bilité de l’atmosphère. Si la tempé-
rature se refroidit rapidement à 
mesure que l’on s’élève au-dessus 
du sol, l’air ascendant sera toujours 
plus chaud que son environnement 
et continuera à s’élever. S’il s’élève 
suffisamment, l’humidité se 
condense et forme un nuage ap-
pelé pyrocumulonimbus, parfois 
également appelé flammagenitus. 
Si l’air chaud continue à monter, 
l’humidité condensée qu’il contient 
finira par geler. Or, lorsqu’un nuage 
contient à la fois des particules 
d’eau liquide et d’eau gelée, les col-
lisions entre ces particules peuvent 
entraîner une séparation des 
charges électriques. Si l’accumula-
tion de charges est suffisamment 
importante, une décharge élec-
trique – mieux connue sous le 
nom d’éclair – se produit pour 
neutraliser les charges. La trans-
formation d’un nuage provoqué 
par un incendie en orage dépend 
de trois ingrédients clés :de la 
portance de l’air chaud,  de l’in-
stabilité atmosphérique et de l’hu-
midité.   

 FEUX DE FORÊT ET MÉTÉO  
Des liaisons dangereuses 
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Ovale raffermi, ridules estompées, mine "retour 
de week-end"... On aimerait pouvoir avoir tout 
cela, mais sans forcément passer par la case 
bistouri. Heureusement, des solutions existent 
pour une peau naturellement liftée. 
 NN ous n'avons pas toutes l'envie de 

passer sur la table d'opération pour 
lutter contre la loi de la gravité. 
Mais alors comment afficher un vi-
sage lifté, lui redonner du volume, 

détendre les sillons nasogéniens ou encore obte-
nir un teint éclatant, sans un lifting chirurgical ? 
En optant pour sa version soft : le lifting cosmé-
tique.  
Une solution pour retendre la peau  
Au fur et à mesure que le temps passe, la qualité 
de notre peau se détériore. À partir de 25 ans, un 
vieillissement génétique s'opère. Au niveau de la 
couche superficielle de la peau et du derme, on 
observe un ralentissement du renouvellement 
cellulaire et de l'activité des fibroblastes, ce qui 
entraîne de fait une production moindre d'élas-
tine, de collagène et d'acide hyaluronique. Au ni-
veau de l’hypoderme (partie la plus profonde de 
la peau), le nombre et la taille des adipocytes - 
des cellules graisseuses qui forment le "matelas" 
de la peau - diminuent également.  Les consé-
quences : un relâchement cutané et une perte de 
densité musculaire qui provoquent un affaisse-
ment progressif de la peau du visage. Un vieillis-
sement cutané qui peut s'accélérer à vitesse 
grand V à cause de facteurs extérieurs comme la 
consommation de tabac et d'alcool ou encore de 
sucre, l’exposition aux UV, le stress, ou encore la 
pollution. Pour anticiper ou ralentir les dégâts, on 
peut alors envisager le lifting cosmétique. L'idée 
? Tonifier les muscles peauciers et repulper la 
peau grâce à des méthodes manuelles et des 
soins topiques.  
Un visage lifté grâce à l ‘auto-massage  
L'essor des facialistes en France a permis de dé-
couvrir une nouvelle manière de prendre soin de 
sa peau : la masser. À la main ou à l'aide d'outils 
comme le Gua Sha, la "gym faciale" permet de 
relancer la microcirculation et de booster la pro-
duction de collagène et d'élastine, essentiels pour 
obtenir une peau plumpy. Au moment de la mas-
ser ou d'appliquer ses soins quotidiens, "il faut 
veiller à effectuer des manœuvres ascendantes, 
c'est-à-dire vers le haut. Cela permet de remonter 

toute la structure musculaire et de ne surtout pas 
accentuer un quelconque phénomène de gravité 
vers le bas", prévient Anouk Perin, Responsable 
formation France Maria Galland. Et de préciser : 
"pour un effet liftant, partez toujours du centre 
du visage en étirant la peau vers l'extérieur et en 
formant un V avec vos mains".  Si besoin, plu-
sieurs ouvrages peuvent aider à pratiquer seule : 
La gymnastique faciale de Tatiana Justeau (Éd. 
Eyrolles) ; Yoga du visage d'Alain Pénichot (Éd. 
Marie Claire) ; Gym du visage de Masha 
Marques (Éd. Hachette) ; Mes routines Gua Sha 
de Julie Akasha (Éd. Marie Claire). 
Sérums et crèmes pour un effet tenseur            
quotidien  
Le Graal des actifs liftants : les peptides, qui sont 
capables d’activer le renouvellement cellulaire, 
mais aussi de demander aux fibroblastes de pro-
duire davantage de collagène et d’élastine afin de 
rendre la peau plus élastique, plus ferme et de ra-
lentir l’apparition des rides. On mise aussi bien 
évidemment sur l'acide hyaluronique, l'actif star 
pour une peau repulpée et le collagène. Combi-
nés ensemble, les résultats seront d'autant plus 
probants.  Chez Maria Galland, la Crème 661 
Lift'Expert contient trois ingrédients aux pou-
voirs liftants reconnus : un extrait de vin de glace 
pour protéger les protéines de collagène contre 
les dommages du stress oxydatif ; un extrait de 
chardon-marie qui inhibe le processus de glyca-
tion responsable de la rigidification des protéines 
de collagène ; et des polypeptides qui inversent 
le déclin de l'activité cellulaire en stimulant la 
production de collagène. SVR mise aussi sur les 
peptides dans son Contour des yeux et lèvres 
Comblant Liftant tandis que les Laboratoires 
Vichy intègrent des peptides pro-collagène dans 
la formule de son soin des yeux Lifactiv Colla-
gen Specialist. Du côté d'Yves Rocher, on mise 
sur le collagène végétal d'Ajuga Reptans. Cette 
plante, considérée comme une mauvaise herbe, 
s'infuse au coeur de la gamme "Lifting végétal" 
via un concentré qui augmente le pouvoir tenseur 
des cellules +19%* et stimule la synthèse d’élas-
tine +27% (* tests in vitro). Chez Chanel, la star 
de la gamme Le Lift Pro, c'est l’actif enzyma-
tique de mélipone, un biopolymère tenseur.  
En Institut , un soin liftant pour un résultat  
instantané  
Masser et appliquer des soins quotidiens pour un 
effet lift, c'est déjà très bien, mais compléter avec 

un soin profession-
nel en institut, c'est 
encore mieux. 
Rien de tel que des 
mains expertes 
pour un visage 
lifté en seulement 
60 minutes.  Mé-
thode Mosaïque 
Modelante de 
Maria Galland : 
ce soin personna-
lisé - testé et ap-
prouvé par Marie 
Claire - lifte la 
peau et lui re-
donne de l'éclat 
grâce à la 
combinaison de 
manoeuvres 
manuelles et de 
l'application 
d'un masque 
modelant auto-
chauffant. Soin 
hydradermie 
Lift de Guinot : 
considéré 
comme une 
séance de "bo-
dybuilding du vi-
sage", ce 
protocole allie la 
performance d'une 
machine brevetée 
par Guinot qui ré-
veille l’activité cellu-
laire de la peau par 
électrostimulation à l'effi-
cacité d'un sérum aux bio-
peptides. De nombreuses 
adresses proposent également 
le célèbre Kobido, massage an-
cestral japonais au pouvoir liftant 
inégalable. Une  valeur sûre. 
Aussi, il reste l'option facialistes, 
des pros de la fermeté cutanée. Pour 
apprendre à maîtriser l'art du massage 
de la peau ou se faire chouchouter, on peut 
prendre rendez-vous chez Face Kult ou au 
Face Glow Bar Seasonly chez Sephora.  
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Le lifting cosmétique, une alternative naturelle à la chirurgie 

C'est une étape difficile à gérer après 
une perte de cheveux massive. Ca-
moufler les repousses est un art qui 

n'a désormais plus de secret pour moi. Voici 
mes astuces et les conseils de pro de Gianni 
Coppa, fondateur du salon R'Factory, pour 
dompter les petits cheveux rebelles. Utiliser des 
accessoires cheveux pour cacher les repousses. 
C'est la base pour fondre les repousses dans la 
chevelure. Premier accessoire indispensable : 
les barrettes clip plates. On peut en mettre une 
de chaque côté des mèches qui entourent le vi-
sage ou bien en disséminer un peu partout 
pour créer un style. On opte soit pour des bar-
rettes dans une teinte proche de celle des che-
veux pour les fondre dedans (discrétion 
assurée), comme le conseille Gianni Coppa ; 
soit pour des barrettes colorées, à perles ou à 
strass pour apporter une touche d'originalité. 
Et ça tombe bien, c'est très tendance depuis 
plusieurs saisons. À éviter : les barrettes épin-
gles plates avec le dessus ondulé, qui arrachent 
inévitablement les cheveux lorsqu'on les retire. 
Contre-productif.  L'autre accessoire incon-
tournable est le bandeau, qui offre la possibi-
lité de camoufler et tirer en arrière les cheveux. 
Idem pour le serre-tête, qui est lui aussi une 
solution à envisager. Grâce à eux, personne ne pourra soupçonner que vous cachez des re-

pousses.  Le meilleur moyen de dissimuler les 
petites repousses dans les cheveux est de les 
plaquer. Attention, on évite tout de même 

d'adopter cette coiffure tous les jours, sous 
peine de fragiliser la fibre. Un sleek look c'est 
très joli, mais il n'est pas sans danger. D'autant 
plus quand on a les cheveux fins (comme moi), 
car ils cassent facilement quand on envisage ce 
type de coiffure.  Pour mettre en place les re-
pousses, "on peut s’aider d’un spray avec de 
l’eau pour réunifier ses cheveux, préconise 
Gianni Coppa. Puis, avec une brosse en poils 
de sanglier on les discipline". L'arme fatale 
contre les repousses indomptables ? Le stick 
wax (un gros bâton de cire) qui assure de 
plaquer les plus récalcitrants. Il existe aussi 
des mascaras à base de gel capillaire, pra-
tiques pour les contrôler.  "Les petites re-
pousses vont capter l’humidité plus 
rapidement car elles ont moins d’hydrata-
tion", rappelle notre expert. Il est donc indis-
pensable de prendre soin de sa fibre 
capillaire en l'hydratant au maximum. On 
use alors de soins adaptés et surtout, on pré-
serve les repousses qui restent fragiles. "On 
prend garde à ne pas utiliser trop de chaleur 
dessus", glisse au passage le pro. Au placard 
donc le lisseur et le fer à boucler. Enfin, "on 
peut utiliser des sérums capillaires pour bien 
réhydrater le cheveu et l’envelopper pour un 
effet plus 'coiffé'", ajoute-t-il.    
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Camouflage des repousses  
Les 3 astuces d’un pro  
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CHAUFFE-EAUX SOLAIRES 

Le CDER obtient  
l'accréditation d’Algerac

 Sunrise .......... 06:37
Dhuhr .......... 12:40
 Asr  ............  16:06
Maghrib .....  18:43
Isha .............  20:06

Fajr  .............  05:03

HORAIRES DE  
PRIÈRES À ALGER

météo

Alger            26°                16°

Oran             26°               18°

Annaba         26°              19°     

La cérémonie de délivrance de 
cette accréditation, conforme à 
la norme internationale ISO/CEI 
17025/2017, s'est déroulée au 
siège du CDER, faisant du labo-
ratoire le premier de la région à 

atteindre ce niveau de certification. 
Concrètement, elle permet au laboratoire 
d'évaluer les performances thermiques 
des capteurs et des systèmes solaires, de 
caractériser leur fiabilité et leur durabilité 
dans des conditions réelles les plus défa-
vorables et de vérifier si les produits testés 
répondent aux normes et aux standards 
internationaux en vigueur. A cet effet, et 
grâce à cette accréditation, le laboratoire 
est désormais en mesure de réaliser des 
tests, conformes aux normes internatio-
nales, garantissant la qualité et la perfor-
mance des chauffe-eaux solaires, 
affirmant, ainsi, l'engagement du CDER à 
respecter les normes les plus élevées en 
matière d'efficacité énergétique et de 
technologies solaires respectueuses de 
l'environnement. Intervenant à cette occa-
sion, le directeur du CDER, Noureddine 
Abdelbaki, a qualifié l'événement d'"impor-
tant", concrétisant la stratégie du Centre 
visant le développement des énergies re-
nouvelables en Algérie. Pour sa part, la di-
rectrice générale d'Algerac, Wafa 
Boulesnane, s'est félicitée de cette accré-
ditation, reflétant "l'engagement du sec-
teur vers l'excellence et le respect des 
hauts niveaux des standards internatio-
naux en la matière", en affirmant que cette 
qualification "conforte le consommateur et 

le secteur des énergies renouvelables". 
Présent à l'évènement, le directeur du dé-
veloppement technologique de la Direc-
tion générale de la recherche scientifique 
et du développement technologique 
(DGRSDT) auprès du ministère de l'Ensei-
gnement supérieur et la Recherche scien-
tifique, Djilali Tassalit, a estimé que cette 
accréditation "encourage d'autres labora-
toires a œuvrer pour obtenir des certificats 
d'accréditations couronnant leurs travaux 

et recherches". Elle permet aussi, ajoute-il, 
d'établir des collaborations avec diverses 
entités et la création de micro-entreprises 
dans ce secteur, générant, ainsi, de la ri-
chesse qui appuie l'économie nationale. 
La cérémonie a également été l'occasion 
pour présenter la stratégie marketing du 
CDER et de ses collaborations avec les 
différents organismes et entreprises natio-
naux dans le domaine des énergies re-
nouvelables.

Le Centre de développement des énergies renouvelables (CDER) a obtenu hier une accréditation, délivrée 
par le l'Organisme algérien d'accréditation (Algerac), permettant à son laboratoire d'évaluer les qualités 

techniques et les performances thermiques des chauffe-eaux solaires. 

Plus de 80 exposants        
attendus  
La 6e SIFFP s’ouvre      
à Alger 

La 6e édition du Salon international des fa-
çades, fenêtres et portes (SIFFP) s'est ou-
verte, hier, au Palais des expositions 
"SAFEX" (Pins Maritimes, Alger), avec la 
participation de plus de 80 exposants dont 20 
étrangers. Cet évènement économique qui 
s'étend jusqu'au 25 septembre, réunit des 
opérateurs locaux et étrangers de pays euro-
péens, africains et asiatiques, dont la Tunisie, 
la Turquie, la Chine, l'Allemagne et l'Italie, 
activant dans le domaine des matières pre-
mières, de la boiserie, de la menuiserie, des 
équipements, des outils et des machines, de 
l'automatisme et des technologies. Cette ma-
nifestation vise à promouvoir les activités 
liées aux portes, fenêtres et façades en mur-
rideau, et à drainer les technologies inter-
nationales modernes dans les domaines 
économique et de l'automatisme, a indiqué à 
l'APS Othmane Benaldi, chargé de Marke-
ting à l'entreprise "FFP Events" organisatrice 
du Salon. En plus d'être une occasion pour 
promouvoir l'investissement et la création 
d'emplois dans ce domaine, ce Salon est 
aussi une plateforme où sont exposés les 
techniques et matériels modernes utilisés. 
Plusieurs workshops sur le bon montage des 
portes et des fenêtres seront organisés, selon 
les organisateurs. 
 
Parlement  
Ouverture                  
aujourd’hui de la        
session ordinaire 
2024-2025  
La session ordinaire 2024-2025 des deux 
chambres du Parlement s'ouvrira aujourd’hui, 
indiqué hier un communiqué de l'Assemblée 
populaire nationale (APN). La séance d'ou-
verture débutera au siège de l'Assemblée po-
pulaire nationale à 09h00, sous la présidence 
de M. Brahim Boughali, président de l'As-
semblée, précise la même source. Louverture 
de cette session ordinaire intervient confor-
mément aux dispositions de l'article 138 de la 
Constitution et de l'article 5 de la loi orga-
nique 16-12 fixant l'organisation et le fonc-
tionnement de l'Assemblée populaire 
nationale et du Conseil de la nation, ainsi que 
les relations fonctionnelles entre les cham-
bres du Parlement et le Gouvernement. 

La compagnie d'assurance "El Djazair 
Takaful" a entamé la remise des 
chèques représentant l'excédent 

d'assurance au profit des entreprises et 
des particuliers assurés, une opération 
qui se poursuivra dans les jours à venir 
pour inclure tous les participants concer-
nés, a indiqué un communiqué de cette 
compagnie. "Après la clôture de l'exer-
cice 2023 et la réalisation par le fonds 
des participants d'un excédent de près 
de 23% du total des cotisations dues, au 
titre de l'année 2023, El Djazair Takaful a 
entamé au cours de cette semaine la re-
mise des chèques d'excédent d'assu-
rance au profit des entreprises et des 
particuliers assurés, un processus qui se 
poursuivra dans les jours à venir pour in-
clure tous les participants concernés", lit-

on dans le communiqué. Etant l'un des 
avantages de l'assurance Takaful 
conforme à la Charia islamique, l'excé-
dent d'assurance est défini comme la dif-
férence entre les cotisations collectées 
auprès des assurés pendant une année 
et les indemnités versées pour les sinis-
tres et dommages subis par ces derniers. 
"El Djazair Takaful" est l'une des deux 
compagnies spécialisées dans l'assu-
rance Takaful en Algérie, avec "El Djazair 
El Moutahida Family Takaful", toutes deux 
créées en 2022, suite à la promulgation 
de textes juridiques encadrant cette acti-
vité en 2021. "El Djazair Takaful" est spé-
cialisée dans l'assurance générale, 
tandis qu'"El Djazair El Moutahida Family 
Takaful" est principalement active dans le 
domaine de l'assurance Takaful Family.

"El Djazair Takaful" distribue son excédent d’assurance

Trois (3) personnes ont trouvé la 
mort et 12 autres ont été sauvées 
suite aux intempéries qui ont 
touché plusieurs wilayas dans le 
Sud-Ouest du pays durant ces 
dernières 24 heures, a indiqué 
hier un bilan de la Protection      
civile. 
 I  l s'agit des wilayas de Tissem-

silt, Bechar, Tiaret, Djelfa, Tin-
douf, Saida, Ouled Djellal et 
Laghouat. Dans la wilaya de 

Djelfa, la Protection civile a déploré 
le décès d'une femme âgée de 38 
ans, une fillette âgée de 7 ans et un 
bébé de 18 mois. Les victimes étaient 
à bord d'une camionnette emportée 
par les eaux de l'oued de la 
commune d'Amoura. Toutefois, l'in 

tervention des éléments de la 
Protection civile a permis le sauve-
tage de deux hommes qui étaient à 
bord de la même camionnette. A Tia-
ret, les éléments de la Protection ci-
vile ont procédé au dégagement de 3 
victimes qui étaient à bord d'un ca-
mion et une motocyclette suite à la 
montée des eaux d'"Oued Ras El 
Aïne" commune de "Kermes" et ont 
pu également dégager un véhicule 
avec à son bord 4 passagers cernés 
par les eaux d'"Oued Souslem" 
commune de Nador. A Ouled Djellal, 
la Protection civile a réussi le sauve-
tage de 3 personnes cernées par les 
eaux d'"Oued Djeddi" commune de 

Sidi Khaled. Et dans la wilaya de 
Saida la Protection civile a pu déga-
ger un troupeau de cheptel d'une 
écurie au douar "Matinia" suite à la 
montée des eaux. Pour venir à bout 
de cette situation, "la Protection ci-
vile a mobilisé un important disposi-
tif dont des équipes spécialisées dans 
la recherche en milieu aquatique, 
des équipes cynotechniques ainsi 
que l'appui des équipes de sauvetage 
en milieu périlleux. Au total 210 élé-
ments avec leur équipements ont pris 
part à cette opération très complexe 
en raison des conditions météorolo-
giques défavorables", souligne le 
communiqué.

3 morts et 12 personnes sauvées en 24 heures INTEMPÉRIES


